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ÉDITION QUOTIDIENNE.
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l our le-* |wy * * tranter#........................ 7 00

14*<; ii il-» île poste à paît.
1 V.liiiu 1 ir i lu.*l>1oina< bite «lu fourmi 

,, , .jt ' MARDIS, les JKUD1S et les 
Îamkdis.

j(i .iiioM veut se désabonner, on u«>K 
,.n don»1 r a\ i- un mois avant la tin de son 
M iiuMre eourani, et so’der tout compte 
«l'arrérages, au 1 entent i'uLonr.eineirt est 
« i iist* co 11 i r.

un sab mue au N. ta, rue Sainte Anne, 
laute-vi le, en lace de la i'iace d'Armes.
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POLITIQUE, COMMERCIAL, INDUSTRIEL ET LITTÉRAIRE

nMitfKXttini

Éditeur-propriétaire, Augustin COTÉ, à qui toutes correspondantes, lettres, etc., doivent tire adressées franco

TARIF DES ANNONCES.
Six ligne*, première insertion...............$0.4#
Au-dessus de 6 lignes et pas plus de 10 o.lo 
Pour chaque ligne au-dessus de 10 lig. o. 10 
Pour chaque insertion subséq. par lig. 0.0 j 

la ligne est comptée sur corps 6. >
Us réclames, rapports de commandites, 

décès, mariages, etc., sont sujet* au tarif 
des annonces.

Us annonces déposées jusqu’à midi du 
jour de la publication paraissent le même jour.

Toute annonce envoyée sans mentionna 
le nombre d’insertions, est publiée jusqu'à 
avis contraire.

Une remise libérale est accordée pot» les 
annonces à long terme.

Il n’est tenu aucun compte des

Marchandises sèche j-

h&eits DE PRINTEMPS !
«lu roui de SIMM) «t audmua.

Habillements en Twaoit pour 
printemps !

DX *8.75 KT 11 DKStU *.

Une grand* quantité «J autres habile- 
m>inu. genre» boutmux, propres U ions 
lus goiïts.

L’AGENCE
OU

JOURNAL DE QUÉBEC
A LONDRES.

MM. IIKNKY F. G1LLIU KT Lie., 
propriétaires do l’American Kschangs and 
Heading /loom j, 449, Strand, Londres, An­
gleterre. sont agent» du Journal de {Jiiéhrc.

Non seulement on pourra s'adresser a 
eux i)our i'abouuemant, mais aussi imiter 
pour ''Mistuuoa des aunoiico., «u aune*, 
aitaires «t.aDves au Journal.

IM mars IfcHO.

TWECDS CL F’ft.NTEMPS ! ^ auneiceors des Etate-tui.s»
Les plus nouveaux (titrons en 

KtolTes caiiuiiioniiés ecostni-es et 
UtgldUOS.

(imps rnolleloni ei autres pour v«5le- 
iiienls, (55s pouces).

5 *>j.t (l'csconifdc jjour com [dont.

GLOVCP, F.f‘.Y LT C
ISHI

GîîftaUE REDUCTION
DAN* l.t PRIX 1E NO*»

etoim is a uoiies
50 pièces «le EHge frimçaUe pure 

I une el doul» •• a largeur, a 30 
c i,lui- la v'g-*, bien que valant 

,r)0 ceniiu** la vente 
40 pin ts de l.ubiiiiwH do «)iver>o-i 

1 o c- ut-, a d» s prix variant «le 
p : lac jti.-fp»' 1 22 • idem.

2â p ce- « .l’A p a-noirs «1 un beutl 
Uni, de 33o a âSo idem.

«i. v:a:, ntï et o.
14 r v. nisi. *7

BLriAfi BROTHERS,
ms D£ Ut ■ ÉtAGEMENT

A LEE H

Aonvenu Magasin
i I

rue Baade, Iiüiitv-a ilia*.
l*our inaugurer l* ur nouveau rr.agn*in, 

rue Buda, lus sou-signès ont 1 esclu de 
lairo une
GRtNOE (DTE "Vf TQFFES S ROBES

a nus mmwiii:
a , m g'ande jaitio MO! UE LE l'HIX

coutan r.
Ces 1 lunchs extracr linaires ••tant r<l- 

r -s. -s ,tch**i■•ors auront i*i«.n rarement 
tl ..et is mi uu-‘i tav«ral»ie «racheter une 
iu<m'iaudi«e d • preiui' i J clS'ta it uns*»’ 
l»on marche.

Le* ••ioir,,s A roh*-s con«i»tent en :
Soi*** noire1» **t d'utitre* couleurs, 

Cachemire* et M» 1 inos,
!’o|»clin s.

Drap impératrice,
bt-rges. (Homespun),

Lord*1 per*nn.
Paramatta, etc.,

• t touics les nouveautés «le la | resettle 
saison.

liait» le» Lainage»*:
Drap d * pilot* s. do castor et moutonné, 

r ‘overtures. Il «nelles, bonneterie eu laine, 
ttP ce. « i»*-. .■ m h ‘ha idisea conve­
nables i U a s. il

Avant en un funds considera­
ble de cv.inov *•>• •** **• «t.-igii- ■» vendront 

1 lit)N MaULUE p. ui compianl nulle­
ment.

BEHAN BROTHERS
I* s—1 caisse du célèbre (lint «iochèvre

! 1 ,
1 caisse île Nbin n**s °n chèvre «lcublèns. 

pou: nontni**- I inm •*- *•! enfant*, ollerle a 
d*-s prix *u \ U»* d’un prompt débit.

4 dec. UbO. U73

3« ANNEE.

L’ALBUM DÉS FAMILLES
Uemplnriint U» Foyer Domestique.

I'.kvi k lu rEUAiUB, iiisinmgtTî,
AlttlSTigUE ET Ulur.HAlMIlgL'E.
Ott" llevite spécialement «le*tinee aux 

famille», tenferme tH i>iige- <1** malièies u 
lir**, i'« ul)le colonne, c mprenunt «les Ile. 
eus. Voyages Causeries, Liib rature, etc., 
elf.. «u elle parau le 1er «le chai|ue moi*.

Cette pitüliculion est particulièrement 
destinée a prupugi r lu bonne lecture au 
sent des lumilb - c*lholupi**st «•« elle est re- 
«ligee par les j r.ncipules plume* cana- 
dicnnc» du pays, en vue d’éclairer et «le 
plaire lout a lu b is, par une sérié «le tra­
vaux litPraite» inédits et iiès-varics.

PatT Un Morcrai d-Musique chaque 
mois. \m

!.e prix de t'abonueni*ant est de $7.00 
par auiee, |uyabi** invariablement d'avan­
ce, ou duns l*s irentii jours <|ui suivent 
la demande d’un uboiineitif n1.

L'abonnement, ne »o truc:tonne pas : 
il commence nv*c i'antiée. Sur deman­
de, on «x|*é*lie one des n entières livraisons 
*le i ’Album il*> l'amilDs, pour échantillon.

Dans !••$ vilb*». on peut s'abonner cher 
l»*s Agent* s|**>oif.ux, ou par leiire a*lre*. 
seen M. l'Administrateur do VAlbum des 
families, à Ottawa.

Un moyen de fairode l'argent.
L'admiiniiration «le r.i//u/m des humil­

ies accord» une commission «le 10 pour 
cent aux | * nonnes qui se chargent, dans 
les cump.igrvs, «In lui oblciiir «le nou­
veaux uh nu**» buis re cas. ces per­
sonnes n’d-'î.*' a nous adresser que $1 80 
pmir chaque abonne ainsi obtenu, pat 
lettre enregistre**, a oc les noms et adres­
ses des «lits abonné», auxquels nous adres­
serons direc euuui \’Album dit Fimillot 
chaque mois-

Ü'-'.t vs, tj jsu,. 1880

THIS PAPER ON FILMAT UEO
I». HO WELL A GO’S, Nkwshai-ku Advki«-j 
TisiMi Klhkau (lOSeBCCK brnirXT), where j 
Advertising Contracts Mr U/ VflDlf 
may im made for it in nCvValUliKs

1.8 Ill'HKAU UK8 ANNONCES DK JOURNAUX
La presse el Je|*ublic doivent au bureau 

des annonces de journaux, dirige par Ue>
I*. Koweït et Ci«., <le New-York, la plu- 
part des statistiques des journaux améri­
cains guuiidcelte maison débuta, en l8Cà, 
le public ne pouvait avoir accès à rien 
d approchant une liste complete do jour­
naux ("était la coutume de* agences de 
publications de tenir secrètes c»die* qu'el­
les poS'**i*aieiit, croyant pur là forcer les 
annonceurs .1 s'adrerser a elles pour le» 
consulter. En 1869 MM.Ueo F. Koweït 
«•l IIih. publièrent le premier almanac des 
journaux américains. Dans la preface «le 
cet ouvrage on lisait ce paragraphe :

« Non» avons toujours cru, *• t avons agi 
dans c*dt** croyance, que, comme agents 
d’. nnotir.es. non* pourriors rendre de bons 
services i l’annonceur **t a Pedituur, et 
non» neconnai-sons pas de meilleur mo\ en 
«1-* b-s convaincre de la valeur *«le nos *ei- 
vii**» <nt'**n pnhl a-it ce livre, qui leur per­
mettra «le communiquer sans notre aide . 
nous le faisons dans la croyance que nous 
I* s persuaderons plus vite par la de l'utilité 
d'employer et «l'encourager notr** agence »

i.«* résultat a démontré qu’ils etaienf 
dans 1** vrai. En inouï» de douze mois 
leur maison *ta.t honorée «i’un patronage 
plus cousiderub'e que jamais une agence 
d'annonce n'a obt nu avant eux.

Lu lait, qui a (ruvo-pie maint»commen- 
tairei, c'«**l qu'il n'y a pas d*0|*erdtious 
«lans ie 5 ny». dont la statistique soit pré­
parée et rendue publique avec autant «le 
plenitude que celle qui fa 11 connaître le» 
lonrnaux . et pour cela l'almanac des jour­
naux américains en a tout lu crédit.

En 1876, A l'exposition universelle «le 
Philadelphie, MM. Geo. F. Howell et Lie. 
erigèrent un bâtiment dans l**«pi I furent 
exposé» les denuers exemplaires <J«j cha- 
«pie publication (-eriodique américaine ; au 
nomop* alors de hu t mille cent vingt-neu ". 
Voici comment en parie le correspondant 
du Times, -le Londre*. au commencement 
de fa l**ltr*> «lu lü juillet de celte année la:

• J'ai souvent eu occasion de remarquer 
la manière large avec laquelle les Améri­
cains font les choses, et je ne sache pas 
qu'il sou possible d'en trouver une preuve 
plus frappant** que celle que nous eu four­
mi le bâtiment qui contient l'exposition 
des journaux sur le terrain de l'exposil on *

MM Geo I*. Howell et Lie. signalent 
avec satisfaction les «leux années «lan- 
b*sque les iis ont encouru la plus fort • 
d**pense pour fair- )<atHelper le public aux 
lnrg«,s sources d'informations concernant 
le» opé ration- dans lesquelles il» étaient 
engagés (18*19, 1870) et disent que ce soi.t 
I,\ les deux années qui, malgré les «i-penses ) 
qu'ils ont encourues, leur ont donne un ' 
revenu net excédant celui d'aucune «les | 
autres années de leur ca rière.

Le qui luit leur popularité auprès des j 
journaux, c'e»t leur système ue payer 
promptement pour tout travail accompli j 
l.es éditeurs do journaux qui ont voulu 1 
s en a»surer en visitant le bureau, à New- 
\oik, ont élc invités à visiter le caissier i 
.•ui leur a montre un avis imprime conçu , 
est ces termes :
TOt S t.;'» COVII'TFS BFÇI'S AVANT '^01 SKHO.NT

kxamir&s k: i*ayrs aojourd'sci.
L'agent «l'annonces promet A son |»atron. ( 

l’annonceur, qu'il va lui procurer lemoyen 
«te faire annotn er au plu» bas taux posst- | 
ble. Il tir*' son , rôtit d'une commission que | 
lui donne l’éditeur. Prendre l'annonce à 
un** re.inction «les tnux ord.names et pay r 
l'agent pour cela, n’est pn» toujours chose 
plaçante pour l*-s éditeurs, mais «(tiatid il 

r*dl*.,chi*senl qu'ils auront leur argent le 
lour qu’ils enverront le compte, ils se «lé- 
cnlent A acepter une olfre beaucoup plus 
basse que le prix qu'ils ont coutume do 
recevoir. De ces éditeurs qui ont un prix 
pour tout le monde et exigent ce prix do 
tout le monde. MM. Geo F*. Kowoll et CK 
n'exigent aucun avantage au-delà de la 
commission établie et n’on désirent aucun 
L«* (tt'iis des mont et doivent obtenir pour 
leurs patrons, c’est l«« plus bas prix, et ils 
sont satisfaits quand :1s réussissent, iis 

savent lrè»-bien que, règle getieiule, le» 
meilleurs journaux sent ceux qui exigent 
le meilleur marché,

77 mars 1880. 706

M. ,1. Il HATES, agent do publicité 
dans b-s journaux. 41, l'ark Row, (maison 
du Times 1, New-York, est autorisé i irai | 
1er du prix de* annonces qu'on voudra pu- 
hli**r dans le Journal de (Jurbec. sur d* > 
base» le-; plus avantageuses.

9 mars 1880. 187

Ta K

ï \ I) Il ta

écrits anonymes. ™
l*s manuscrits non ins^r^s sont dtftralt*

0919l1llÜâ
On a befcoin d’i no personne pouvant 

«er-ir comme cui»in>ère, «fun» ..ne famille, 
e se rendre utile g< néralein«*nl. On oxi- 
g-r.t des réference». Ê adresser au ir 3, 
iu** ilaiRol, baula-vdie.

10 uia*» 18s 1. I5i

DIOCESE DE 4ÏJEBEC
POUR

S* V/. i a- \
................................... HU

PUBLIE PAR AUGUSTIN COTE ET C*

le seul indiquant la date de la solennité des Quarante-IIküres 
en chaque paroisse et le seul approuvé par Mgr. l'Archevêque do 
Québec.

Enregistré conformément a l’acto <Jti Parlement «lu Canada qui protègo la propriété littéraire.

EN VENTE” PARTOl I'-

PILULES HOLLOWAY
I Cetîn oxrellonln miMi'cine îles fa- 

ini'lf* prend nnitf parmi l*‘> 
choses essenliellemeiil n«*- 

ce» su ires à ht vie.
Le* Filules punlient lesAMï etagi8»**nl 

I uissammeul et cependant doucement sur
le
l’oit*, l’Estomac, les Rognons
et les INTESTINS, donnent du Ion et de
la « igin ür A *.... («HANDS RESSORTS
DE LA VIE Elle» soin r*commandée» 
comme infaillibles dans les cas ou la con­
st itulion, pour une cause qualconque, «ti 
airaibl e Kb*-s sont ellicaces dans tout*'» 
le» mu.a Les d-*s femme*, à tou* les Ages 
«K la vie, 1*1 comme MEOELINR GENE­
RALE UE FAMILLE elles n'ont !«•> de 
supérieures.

PROVINCE DK QUÉBEC.

Chambrodu Parloment.
HILLS PRIVÉS.

L> * jHTSonnes qui se proposent de *'«« 
dresser 4 la LEGlSf.ATI.TiE de la i* >■ 
vmee de Québec pour obtenir la (.iss itiou 
.1- HILLS PRIVES ou LOCAUX, portant 
concession de privilège» exclusif* ou d<» 
pouvoirs de Corporation |iour les lins com­
merciales ou autres, ou a.ant pour but de 
régler d**s arpentage» ou définir des li­
mites, ou de faire toute eboso qui aurai", 
l'effet de comprometire le* droits d’autres 
parties, sort par ie» present*-» not.llees que, 
par les règles du Conseil Législatif et de 
['Assemblée Legislate re?(>ectiven ent 
(lesquelles règles w.nt publiées au lorg 
dans la «Gaz-tle O.licielle «le Qieh—'.. t 
«•Iles sont requises <l>n «for.nar I N MOK 
D AVIS (»j>e ifiant clairement et distinc­
tement lu nature et l’objet ce la «lue de­
mande), dans la «Gaz- lie Olicielle de Qv.e- 
be*. » »*n unglais et en françai'., rt busm 
dans nn journal arg a.s -t <u*i» un journal 
françai» publiés dans I« district cncerné,

I et de remplir les lormahl* s q• . y sont m<‘n- 
Ses propriétés «'flicace» ol curatives lionrée* Le premier et le dernier de 1-1“

ONGUENT HOLLOWAY

XIR ALIMENTAIRE
RÉVEILLE L’APPETIT Très agréable au goût. RETABLIT LES FORCES

r.on»eil> .Ijo* ioul«« l<* MsUdiet el O.r»»air«r«nrot ou il ipip.ru* <le r-par-r L-« (<rrU‘i rte I •■ennome : Chlurvit, ippsvM surent tiu
ÿ«w|. Helea.te de lengueiir, . — Ponr pla» Je deuils lire U Voiire qui ««mmpagfir cbxju» tUfoa.

A Montréal: LAViOLETTE et NELSON, 209, rue Noire-Dame.
IMPRIMERIE

SIROP ANTI-NERVEUX
du Docteur SA1NT-DENYS

|Pr* par ’ par H MAYAUD. Pharmicin r lilltr. 38, Par.»
I :■•«*£* I xr«< »a;i- - u- .4-U «.<»•••* -i'Hyp«#«t-î- Mluknu

4? i% »ü « -te r«rii>. Cf le Sanrtf (-rutfrlnce 4t llafauct, etc.
Mi’ùu'aiu* îu nouveau, a cl II. agr* tblo >•! ii'«x*casf tu ant Jamais de tuaux «icsluinac. 
Îa.' Sirop Ai .tl Nerveux «<u D Saint Deny* <*-l auji .urd'liui. grrlcc aux Ihmii. r«,il“.-- 

ciii'cv otrt,'in).*x d,ins l«’s li«‘.p:taw\ de l'srfs et de j ro'ituv. le puis employé et je j'iu- 
cfllcac** tlan-» l* (raltemenl d»1' aneetlom» qui. ayant leur point do dcjKirl dans le 
système nerveux, iv.igissmt u une lAçon si terrible sur l'organisme :
Epilepsie, 
hystérie.
ÉCLAMPSIE,
DANSE DE SAINT-GUY.
SPASMES,
CONVULSIONS,

} HfPOCONORIE. ETOUFFEMENTS
MELANCOLIE. TREMBLEMENTS.
VAPEURS. ALCOOLISME CHRONIQUE,

; INSOMNIE. SUROITE NERVEUSE,
< VERTIGES. RHUMATISME.
1 NEVRÛLG'ES. ASTHME.

TOUX NERVEUSE.
COOUELUCHE,
FIÈVRE.
MIGRAINE.
PHTHISIE,

DRAGÉES ANTI-NERVEUSES
Los Di aaèemdu D s.iint-Deny*. simultanément oinployéed avec 1<* Sirop. Jienvenf 
rc contnuor(x*s ronitne le compUhii«*nt du tralUum nt «l*-s maladies nerveu»*‘< qui 

fart souvent aux méilicstUuis les plus active» : tpèl«*p»le, 
etc

être 
c'"-isn>nt
U«n«r d*•n*«' de )*Mlnl-4»i»». «■««-• ... , ,1 Le» sert îudiquées d'une façon générale dans i*)ut«*s les maladies graves des nerr>. 

Montréal . LAVIOLETTE A NELSON.

A COTE ET O*
12. rue SaiDte-innr, bautotlllt.

EN VENTE.

ORD
DIVISI OFFIIII KEIITWDI

BAGRIQÜE PKKAGE.MU

A CLEIIO PHOVINCI-T gL’ERE*.'ENSS 

•li*\ta Sanct® Homana? K ïc.*•<-..* Il g..

ANNO

PARFUMERIE GELLÉ FRÈRES
h>ui ht.-, umv n,«w«m es*, smuto»^,»*« 1 u vi t«„A

Crte piif caurrre nx lie bf «:e
eia'arl'mfiixmdticT its çwcras
----- -----

35. rua d'Argout. Pan*
/v.rjn)«ilu)»i fV7s — Merfttillt- d'or

PATE DENTIFRICE
GLYCÉRINE

1*1111*; isT8

l*r«H'«*> 1«* d'Eug. DEVERS
ttUIIAf U( «-HAMMlUK Mistailll» «l'Or

La meilleur de» Dcntitrice» el cependant te seul nn* A la portée de tou*.
Ce produit fou* convaincra d- la *uj*'ri.*Tiii* «le la l’arfumeri* a la IILYCtdAE de DF.YERS, cbin«i»lc.

COPEAUX de GOUDRON de NORWEGE
r> TJ D U R I H H A U D

Ce prolait, dont U popnlarit en Kr nre a r*- m«u .Un«v p*ur u** maladie* '• la po.trine, de 
leiloiuM et de ta ve«ie. e»l lurtoai lo4«*pen« d*le p»:»■(.nt 1*« chaleur». I. u«a.-e journulier de , 
ÎXuu c*.e Copeaux do Goudron romtut le* Maladies septique* éplaéroique*. lVe«t un pre- 
■«rt.lii contre I* flèrré periodiqué et Intermittente Lwe «e pn.epecru* au D* Br-naaud.) I 

VE.VTX km chos, è l’ari», rliei MM. L1EUTARD A C*. R'ii'rvar*! de Sébasl-piJ, n* 88.
Agen is 1*0(11 le Canada MM. LAVIOLETTE 1 NELSON. Pharmaciens.:

5*4X1* <ar0iJ

BUREAU DU TRESORIER DE U CITE
guRiin:, 30 sept. 1880

Payez vos Taxes.
Avis est par le présent donné que si les 

Taxes de l'ano**e courante ne sont pas 
payées sans délai, les comptes seront remis 
à la Coi

oct. 1880.

sr pour 
I. J. L-LAFHANCB, 

Trésorier do I* Cité.
m

<0 août 1879. 752

OTTRESSIOXS ACTKIMFQ heyrmgies
TOUX. RHUMES H9 I lllvlh9 CATARRHES 

La fumée étant ASPIREE, penotro dan* la Poitrine, calm**
!<* Sy>tcme nerveux, facilite l’exj»ectoraÜou et favorise le si 
fonctions des organes respiratoires.

hrijer cette signature sur chaque Cigarette.
PARIS, Venta en gros, J. ESPIC, 128, nu Saint-Lazare.

A Montréal: LAVIOLETTE A NELSON. 209. Notre-Dame, coin de la rue St-GabrleL

AVIS
l/ly ANTI DYSPEPTIQUE 04 0011 
fin et RECONSTITUANT J5 lAlUH

d<> 1**1» «ti* tou» l«< Meioran», -il iup*rtear au» 
autre- rcnnsle» |H.ur luirrir Maux d estomac,
Digestions pembies, Piles couleurs.
Appauvrissement du seng, »tf. 

bepSt a rati», 2, place YrsAjae, l'harsad* CttLOlS 
A M ntrial Plr* Leviolette A Nelson.

THYMOL-DORE
Supérieur A tou» le» produit» «imilatre.. pour auai- 

ie* chamtire» de» maladM el detiufrrier he 
appartemrnl» Il jouit d un- eltb ante «tiuveranu 
tx.ur le» soin» d* la loilelle. en bain», lotion*, etc. 
C'e»t I* mmlleur produit ft le plu» actif a mu- 
plojrer en temn» J'epidem.e pour premur la con­
tagion d* la Qfrre typhoïde, petite vende, scar­
latine, coqueluche, etc. — Le flaroo : 2 Iran.-».
•AVON AU THYMOL-DORÉet conetn/ttli/' d» It pteu

teYMOLTNE-DORÉroVDM VSLOtTBI ISPaLralLB 
DéPOT ORNERAI. : 20, RUK RICHER, PARIS,

A Uontrétl : tartelette * Velaos.

ITEXTRAtT

P/ul eMc ace»
que l'huilt.

NI aegoût. ni 
iwmu:^ eenroi. fmp/01 

______ (oef* unon
VIN DE LA CHARITÉ <e MEYNET

Toux, Rhumes. Catarrhes, Bronchites, 
Va/a diet de rieur, Hÿdropisie
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M. ÜKLAND, '261, rue et faubourg Saint- 
Jean.

MM. UKOUIN et FHRRE, 96, run Sami- 
Joseph, Suint-Hooh.

) BIBLIOGRAPHIE
UN LIVIlE INTITULE

SAINTE CLOTILDE
REINE DE FRANCE,

M* vie. *011 oeuvre*, son «tèclo, 
PAR

L’ABBE J. ». H MONTKIL,

Ancien professeur d}Histoire ecclé­
siastique.

(et dt'dté à Mgr. de Rmorski.l

Vient «le |.araitre, el est en vente, haute*- 
villa, à la Hbrairle «Je M. Chkuazh, rue 
Buade; basse-ville, chez M Ükrt, rue 
Saint-Pierre, libraire, et i Paris, chez Vie* 
tor Palmk, libr.iir>edileur, rue Grenelle.

Joli volume (le 332 jtsfts tn-8. Prix, 
l dollar par exempltu-e broabé.

22 oot. 1879. 9?4

188.1
Suj eriorum «le inan lato el au :toniat«*

i Kn vent** chez Ds **ilite>ur«, et lit
plupart des libraries. Prix, j>tr douzaim*, < 
2 piastres.

20 oct 18*0. 837

J. & W. REID,
FABRigry.MT A t.Kt n

EIABLISSKMKNT DK LORH'TK.
TOUTES SORTES DK

Papiers, Feutre pour toit ur**, iaml»r s«ag ■ 
tl plancher, Cartons, Pat ter de 

tentures et Papier à en­
veloppes ;

1 cEr.n dk pévT-norcc,
des papier» de pul; n de bo.s « 1 de pa 1 •*'

Ils importent * t ven«lent de- jvapier* etran­
gers, matériaux de relmre et pa­

pier» de tentures.
— srssi—

KlT**t* de marine, métaux, ?tc,

Ils achètent au plus liant prtx *lu mar­
che vieille U.» .e A voile, vmu.x cordage, 
cl «lirons, papier de rebut et 1 es vieux me-
it MX.

14 sept. 1810 ' j ■

GEO. 1\ 
ROWELL 

ET Cie.
Bureau d'Agence d’Annonces. •

Pour le prix do dix contins, 
on peut ne procurer une 
brochure de cent pages avec 
dea listes de jou rnaux et 
mentionnant les prix pour 
ri..»ertioi? d -s annonces.

Pour le pri:c do dix pias­
tres, on peu t fa;«re insérer 
quntie ligm-s pendant une 
semaiue en tière dans trois 
cent cinquante iournaux.

sont connues du monde entier.
Pour la çnér-enn d*>* MM.'N ACV JAM- 

BKr *?t de la Puiirine,

BiesMires anciennes, contu­
sions et ulcères,

cV«l un rented** infaillible. En le pn«ant 
comme il convient autour du cou et mit la 
pottrin» comme ie s**l sur la v.ande, il 
guérit le MAL DK GORGE, la Broncfiite, 1 
le Hbum**, a toux el même l'ASl HME. 
Pour le» Abcès, les Ueiuorihoî les, les 
l'islu.e-,

Lu Goutte, le KhurnatLine,
et tou* les cenre* de MAI-NDIE- DR LA 

l PEAU, il n a jamais manque que nous sa- 
ebious. de produire l’eiret «l**sire.

Les Pi hiles et l’Onguent sont manufac­
turées seulement au 

No 533, Jil'E OXFORD, LONDRES, 
i et se trouvent ch*z tous ie* vendeurs de •
I médecines dan* tout le monde civil.sé,.
' avec des direction* j our en (aire u»a>.<*. 
écrites dan* toute* je* langue*.

!,♦-$ marques «le commerce de ces œede- 
I cinés sent enregistrées a Outaouais. Oui- 

•onque. dans loute» les jioss*-ss ons anglai- 
■ ; .-n v®t t« les 

ricain*»3 sera j*oursuivi.
Hoj l.t ,1 /leurs douait examiner 

Teh quelle sur Us jo/s et le t Voiles. Ai j 
T-idresse n'rsl pas 533, rue Oxf ord, Lon­
dres, ce sont des contrefaçons.

29 déc. lhî'J. ”lü84-l2m-lfs

L’SUERIR DIPLOMATIQUE
aucroent** son fomiaide douze à seize pages 
suis augmenter ie pnx d'abonuement. I n 
an. 30 irancs.

Coi respomlancea étrangères dt» Lonilr*,c.
b.vnt-I’ét**'sl'ourg. \ ienn**. Ber m, Con- 
slaminople. Home. Madrid.Berne,Bruxelles, 
New*York Buenos*Ayres, ••i*.* —F t"t 
nou\ elles du monde Revue des thf-âireset 

1 «rts — PuM cations m* documents médit».
I_He vue p’-rnvltque «les j-ublKalion* *-tran- i
gères —Etudes «Hplomauqurs, «conotn- 
•m— mst.'iique* mi»* i "•- - No ces. 11- 
t.er; ant le commerce exL*rieur —Kevue 
heb1u:nnda:re du marché financier.
PRIME (.KUriTE- 1 nis ours et

de M. GAMBETTA

a\ ts devant èlr<* envoyés au Bureau 
B lis Prîtes de chaque t.htmbie. Kt t

des
îte

(«rsonne qui !• ra appucai cn, 
une semaine de l'apparition de 
publication de tel avis dans 
Officielle, * a iretscr une copie 
«•. ec la somme cent |i.«sire*. 
pu Com te de« Bil-'s l'rivps

Toutes i^tilicn* jour Bu 1 s l’nrvf.s 
vent être présentées *J«ns *• • «deux 
mières »*-njj ii**s » de la *•*•- ru.

L. DELORME.
GreflUr «Je i'As*-. L*:g. 

Quebec. 74 anv IsSI 47-1 Y*

fevra. rou; 
la premier* 
u «Gazeii* 
de S..U I . 
au Grcllci

rjoi-
pre-

AVIS.

Assevrlli Législative.

Quebec. 2.» m.rs D81.

ur 
avant

po.itiiiue1
fr 50).

Plaid yen 
11 vol. de
it1 juf.ylenun1 de 12 fr. 3o lof me droit aux

G volumes i/ui puaitiont, eruius m h-
haine. 45 francs.
Frais de poste en plus, comprenant le 

TUrnal et la prime : France, 5 fr. ; Europe. 
; fr. 50.
Riuraux t 25, hm ievard Poisaonalérc,

Paris.
3 fev. 18'I. 63

UcpuN ffllf date jn-qu'-I la 
de I8SI

UN DO LI. Alt.

lin

I L«> 1 mrnal Tut M*u est u i avant-garde 
du journalisme, et à ia têie de ses rt\aux 
en Canada (.Vst le 'ournal le mieux écrit. 

■ le pus intéressant et Inclus m Huent dans 
1 la Confederation. Il témoigna »le l'esprit 
j «l'entreprise • anadi-i»

- Hrampton Cotiserva’or.

Il e*t lionne avis que. conformément
la 5(i* règle «le FAssenil..... .«.gi^.ût.i.e d
la Province de Quebec, toute {action 
bill prive doit éire jm-s^ntée, le ou 
1«- 14 MAI nrodia.n.

L. DELORMK.
Greffier de l’A«s. Jwg.

29 mars 1631. IS'J-lfps

MALADlESoPOITRINE
Dan* le plus grand nombre «le cas

GUÉRISON
et. dans le* cas desosnér»'*!.

SOULAGEMENT MANIFESTE
r** L tim I M

1 Elixir alimentaire Ducro
yoii.brp «le malade* lui ont dit leur euemon 

»M è> avoir implosé sans réiuliat satisLuïant 
toute autre nièiiaul-on.

La l.irmule de cet Elixir J nt I* lie f«t 
|«' jii* .1 viande et l’alrool, a étéét I ’ •' en 
IM hS M„!;re lr» n iiit.u .»e* mi talion 
que son su ré* a fait naître, • Ile c* n mu»- 
«l étre precoms* e par les sommité» uMteaies 
de l’ai'is, fiiiü:)'- l'un d-* Lins

PUISSANTS FORTIFIANTS 
peur I**» convalescents If» personnes !nbi-'*, 
le* letine* tilles cliloivtiqac*, le* ueillards 
d«‘tllites. CIC.
itiiéfturl ttnlUIU.IerlHagr.pn» QUCRfl. «aitmtai •<„ , *»•' 0- corne ez«» M

•f n Jti« •> j* t at «ii- ;«• “n Pn*r‘
|Z . - -•• V - *J

». L.u. ti a ,'in: «.
A Montreal: LAVIOLETTE et Ntl.- 

SON, C('9. r ie N- tre-Dam**
29 janv 1881. 52-lfjis

STABAT YIATFlt
1>AR ROSS1M.

On trouvera chez le soussigné des ex em­
plane* le ce morceau do inusiqu** avec 
partition va'ale et accompagnement « 
piano-Iorto.

Pnx : Ü6 otnta aculement
K. MORGAN,

28, tue La Fabr.qu *
16 fev. 1878. l-l

la

ORAN1NK.
— 1 C'est le plus récemment découvert, et

LE MAIL HLBDOYAOAIF.E Koli'lron ou Lmii ''ISh'»' île »»«.'“•

10

Rue Spruce

N. Y.

Meilleure ptthlit’aiion nu plus bus prix:
«*.c rAmerique.

La direction tient en main à 1a disj>osi- 
tion «1**s cultivateur» <pi«*lques publica­
tions agricole» pour ISSU, t es publica­
tion* annuel'*.* contiennent plu» de r**n- 
«eignement- jiMtiquBK sur légricudure 
qu’aucun lin», e* *» en qu** la souscrijilion 
en **>t de tro.. .ollars, elle !♦** donnera 
gtaiie a tout souscripteur aussi longtemps 
«jii’ell**» to publieront. Mais 

liLLK FERA DAVANTAGE !
Elle présentera à chaque personne *|«> 
s’abonnera au .VuJ hebdomadaire |*our

KtlU'Il Vil v» « p • v -- jcolorante» dont on fs U un si grand usage 
aujourd'hui pour l’oru. ment des ti»sus .e» 
plus fin*. Les chimistes «I sent «pie 1 
r,mn,‘ «l le corps I- |*u,
80.1 conuu e e «cenc*. 
colorante» sont étonnante», un «eu grau 
«lonn** une couleur marqué 0 i*ros do aOO

«pèHence très-intérf»«â(ito qm* 
tout le momie peut îanv cons.sl** a p*ier 
quelque» grains d’Uramne sur la surtaco 
.{«. IVau dan» un gobelet «*;i verre. ‘
que atone s’insinue immédiatement din­
ars l’eau qui pirnil t'tr» nn l*rill«nt radi 
cul** vert * e goblet y* irait biimléi 00mine 
reini li «le -î'!e* plantes. Les radicule» 
ommencent à l’agrandir, s'épanouissent et

----- r »e combinent ju-qu à ce q".e la m*** •'
1881 r» uvragequia p..ur titre TheLitnaaum ^ ««renne une couleur verte. « »«, o - 
harm Annual. ptK.r 1881. Hu,el ^ra Fub,ie i,enl divers**» combinaisons de cou.eui *

«elon la position que »’on donne a*.* •• on * 
A la lumière. Four l**s «periences du jour

i et «lu soir rten n’ml P‘»s «J „”*
sais «i'Uranine dont le» jeunes cens rat- 
oient. Le Scientific dmenron envod d- »

, specun«Mil* doz couleur» gratuitement a 
I tou» ses lecietin*. La souscription an 
1 journal est de $3 20 j»our une année el 

$|.6U pour six moi», et ion n» saurait 
mieux placer sou 

U déc. 187*. G02

«le bonne heure, l’anneo procluine
En conséquence, les nouveaux «bonne* 

qui rempliront les condition» immédiate­
ment recevront
Le WEEKL) 4/4IL pendant quinze mois, 
L- FAIIM A SX LAI. |*ur 1880.
Kl ie FAI IV A SSL AL pour 1881.

IE TOUT POUR UN OOLLAR.
▲droaaer au MAIL. Toronto

28 »#pt. 1680. 7éi
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L'«lrrM*|* 4* 4» frr ém Hmré.
L’affoimag© du chemin do for du 

Nonl oontiuuo ü« |*réo©oup©r le. 
doux fVéro» siitmoi», L'h'Uettur cl
I» Canadien*

Toux doux no nont pu* toujour* 
d’uiooitl sur lo-* détail» ; mai* il y 
a outre eux 11110 oomiiiuiiuul© do 
sentiment», qui lo» |k>umso ver* un 
nit*ino but : démolir le gmivoniomont 
provincial.

—''I/O premier n’ny nul qu'un parti à 
servir, 0*1 plu* libre dan* *0* ul 
lures, et il attaque ouvertement.

Qr*n O ère e*t plu* timide : il évite 
uno bru»querio qui lui aliénerait 
tout à fuit lo parti coiuervalour ; 
mai* *on double j<*u le perdra tout 
do mémo.

• •

U Electeur reproche au gonverno- 
inent d’avoir employé lo produit do 
l'omprunt français A faire le ter­
rassement du chemin do fer du nord, 
à construire de* ateliers, ù réparer 
le* stations, à refuiro en grande par­
tie le* locomotive» et le rosie du 
vieux matériel, à acheter de* loco­
motive» et des char* neuf*, et tout 
cela en provision de l'aflermago do 
lu ligne à la compagnie du South 
Eastern, ot pour épargner à celle-ci 
ce* même*frai*.

Mai» ce qui a, ironie V Electeur. 
empêche cet a (ferrai.ge, c*t le cri 
d'alarme qu’il a jeté dans le public.

Le» assertions île notre confrère, 
comme toujours, no sont appuyées 
eut aucune prouve.

Nous somme» prêt à admettre 
qu’une partie du produit de Torn 
prunt français a eu la destination
dont parle I organe rouge ; mai» j Chapleau, le principal auteur du .«can
nous savons aussi que cet orgauo dale des tanneries, affaire qui a cause
ment grossièrement en affirmant une perte do $200,000.00à fa province
que tout I. produit d. cet emprunt ‘‘f N'1****- t'a,‘,eur d“ ,cmd,,e f, 

1 1 . , Saint Lin, et l approbateur, quand il
a etc absorbe par lo chemin de 1er n*M ^ f/4 l'un des auteurs, de tous 
du Nord. Us jobs honteux, de tous les gaspillages

Il a fallu prendre sur cet emprunt effectué* par le gouvernement con- 
de quoi paver toutes les obligations aervateurdepuis 14 ans. et un homme

laissées pai :e gouvernement .«*v, qUe| j| n'est pas permis de soulever
et auxquelles ce dernier n'avait pu |e moindre doute
pourvoir. Nous aimerions que le Canadien

Au nombre do ce» obligations, se nous donnât la date du numéro de 
trouvaient 81,345,000 duos A diverse» V Eclaireur, dans lequel se trouve 
banques ; puis aa-dela de trois mil- cette charge ù fond contre M Cha 
lion» auxquels avaient droit divers pleau, et nous pourrions lui dire »i 
chemins de ter. ces paroles peuvent être ou non at-

La ligne du Non! exigeait a elle tribuées à celui des collaborateurs 
seule plu» d un million j*our t tre du Journal qu’il dé signe.

la trouvons consignée dans Is jour­
nal de r&aeemblee législative.

Voici «ctte interpellation ot la ré- 
ponso edeiellt» qu'elle provoqua :

« M. Champngno — K»tco l'inten­
tion du gouvernement de louer ou 
de fondre lo chemin do fer do Que­
bec Montréal Outaouui» et Occiden­
tal, et a l il reçu do» offre» A cet 
effet ?

» L'honorable M. Chapleau.—U 
gouvernement a dcjA reçu de» offre» 
considérable» pour l’affermage du 
chemin do fer de Québec Montreal- 
Ou'nouai» et Occidental, et de» pro­
position» pour sou achat. Ce» offres 
et ces proposition* mettent le gou­
vernement en pouvoir île déclarer 
que, duu* lu ca* où il se décide­
rait d’affermer le dit chemin, il 
pourrait compter sur un prix an­
nuel d'au moins $300,000 par an, 
|H>ur dix ans, et plus pour les an­
nées suivantes, ot sur une somme 
d’au moins $6,500,000 représentant 
un revenu de $390,000 par la vente 
du dit chemin,

• Le gouvernement, dan» tous les 
co», s’il croit devoir louer ou vendre 
le dit chemin, ne prendra aucune 
initiative avant d’avoir convoqué le» 
chambres pour prendre leur avis sur 
cette question. •

Cotte déclaration officielle ne doit- 
elle pas rassurer le publie sur le* 
offre» qui ont été fuites |K>ur Puffer 
mage du chemin de fer du Nord, et
sur le» intentions du gouvernement?

•
• •

Le Canadien, à bout d'arguments, 
cherche à trouver do la contradic­
tion entre le» écrit» publiés actuel­
lement dan» le Journal et ceux quo 
publiait le défunt Eclaireur.

Le Journal de Quebec et Y Eclai­
reur no furent jamais uni» comme le 
sont aujourd'hui le» deux frères »iu- 
moi* du Canadien et de V Electeur, et 
l’un a pu prendre à l’égard de* par 
lis politiques une po-ition. qui n’en- 
i;'ige aucunement la responsabilité 
de l’autre.

Voici ce que le Canadien prétend 
exhumer du défunt Eclaireur :

Lo choix.aurait dit l'Eclaireur. c*t 
a taire entre un homme connue M.

lieront pas le do* pour si peu Fils 
d'ouvriers lui même, M. Chapleau 
u'u jamais rougi du milieu d’ofcil est 
sorti, e« lie voudrait pour aucuns 
raison luisser croire qu’il ne truite 
pu» avec tout le respect voulu uno 
classe uussi respectable et aussi im­
portante do lu société. »

l'emploi de

du

achevée.
Telle est la vérité sur 

l’emprunt français.
L'Electeur, qui ne recule devant 

aucune invention stupide, nous 
parle d'une combinaison scanda­
leuse, qui impliquerait plusieurs pur- 
nages officiel* dans un projet de spe­
culation inavouable au moyen de 
l’affermage du chemin de fer 
Nord.

L'Electeur nous a habitue à 
espèces de scandale» de son crû.

On se souvient que M. François 
L&ngelier, il y a un peu plus d'un 
an, découvrit des speculations sent 
blable*, ©perces par M. Sénècal et 
certains membre» dti gouvernement 
DeBouchervillo.au moyen du chemin 
«le 1er de Lévis et Kennel*ec.

Cependant, M François Lunge- 
lier, pousse au pied du mur et in­
vité à prouver se» assertions, n’eut 
pas nn mot pour justifier ses accu­
sations, n'eut pas un mot pour 
prouver qu’il n’était pas un calom­
niateur.

C'est dan» Y Eclaireur que M Lan­
ge! ier avait exercé son imagina 
tiori.

Seral-co encore lui qui essaie sa 
verve dan» l’organe, qui a *«uccede » 
la feuille défunte ?

L’article de VElecteur, d’après 
toutes les apparences, e»t do ménip 
provenance, et il aura le même sort 
que celui de *«on prédécesseur.

L'Eclaireur, on s’en souvient, était 
l'organe des chefs roture» et il répé­
tait ce que ceux-ci débitaient en 
parlement.

' Dans ce temps-là, le Canadien le 
qualifiait d'impudent menteur et de 
vil calomniateur !

Si Y Eclaireur calomniait alors 
M. Chapleau, vous devriez vous en 
prendre surtout a ceux qui l'inspi­
raient et qui le trompaient, et non ù 

' c* ' celui qui rocevait d'eux scs infir­
mations.

Ainsi, tout ce que vous empruntez 
à Y Eclaireur d'alors sortait de la 
bouche de M. Joly, do M. Langelicr, 
et de plusieurs autro.s chefs liberaux 
avec qui M. Tarte fait aujourd'hui 
cause commune.

Si vous le» considériez alors comme 
d'ignobles menteurs, comment ne 
fait il que vous puissiez avoir con­
fiance en eux aujourd hui ?

M Tarte ferait mieux de choisir 
un autre terrain pour trouver de la 
contradiction dans aucun de» ar­
ticles du Journal.

Le Canadien, moins audacieux que 
I Electeur pour lu raison que nous 
avons déjà donnée, u»t néanmoins 
uiis*i mal intentionné.

Il révoque en doute les offres que 
nous prétendons avoir ete faites au 
gouvernement pour l’affermage du 
chemin de 1er du Nord. Il dit :

« Quelques journaux persistent à 
parler de» offre» de $100,000 que le

Souvernernont aurait reçue». Nous 
emandon» que lu nature de ce» 

offre» soit rendue publique par no» 
confrère» qui lo* connaissent. »

Nos renseignements no sauraient 
nous permettre de répondre avec 
précision aux doumndes du Cana­
dien; mai» la déclaration officielle ci- 
dessous contentera peut-être lu 
grand ami de Y Electeur, (Jette dé­
claration fut provoquée par une in­
terpellation do M. Champagne, dé­
pute do» Deux Montagnes, et nous

On Bait qu'une députation d'ou­
vriers de (Québec devait rencontrer 
le premier ministre, vendredi der­
nier. a »en bureau. Celui-ci ayant 
été appelé à Outaouais ot Toronto 
par de» affaires imprévue» et pres­
sante-, ne put se trouver à l’entre­
vue, mai» chargea deux de ses col- 
h'-gtius de recevoir le» délégué*.

Nous laissons continuer la Mi­
nerve :

«Ceux ci refuseront de voir d'autre 
ministre que l'honorable premier 
lui-memo. Jl leur fut répondu que 
M. Cliapb-au serait bientôt de retour, 
ot qu’il serait, sans doute, heureux 
do leur accorder l'entrevue de­
mande©.

• Là-dessu* Y Electeur crie que M. 
Chapleau ne veut pas so déranger 
pour de simple» ouvrier», lorsqu'il 
sc mettrait un quatre pour le moin­
dre va-nu-pieds (sic) recommandé 
par quelque personnage politique. 
Toujours le» mêmes,cos démagogues !

n il n’y a rien pourtant d'inusité 
dans cette affaire II o»t arrivé 
mainte» fois à Sir John Macdonald 
«lo »e faire remplacer par ses collè­
gue» quand, pour une cuuso im­
prévue, il no pouvait recevoir une 
delegation à l'heure voulue. Et ja- 
ruai» les delegations ne »e sont crue» 
insultées !

* Mai.» cette accusation ne prendra 
gnère. Les ouvrier» savent «o que 
M. Chapleau a fait pour eux en

ItBclir
\,'Uni oh des Cantons de i Est publie 

cet incroyable canard :
« Nous entendons son vent dos plain

u)* contre le fonetioiimmeiil du cru 
dit foncier «le Quebec.

» De» cultivateurs ont fait de­
mande et se sont rendu* a 20, 25 et 
30 piastres île dépenses prélimi 
nuire», et ut tendent depuis des mois 
sans avoir de nouvelles, sans savoir 
mémo si on leur prêtera l'argent.

a lia confiance en cette i liai i tu t ion 
est passablement minée dans cette 
partie «Je* cantons de l’Iîst, et la 
même chose a lieu dun» le* comte» 
voisins, u

Le Canadien lui répond avec beau­
coup d’à propos :

u Un petit article reproduit du 
Wnon des Cantons de l'Est, so plai­
gnant du fonctionnement «lu crédit 
foncier franco canadien, ù Quebec, a 
été publié sur notre numéro d'hier. 
D'après le* information* «pie nous 
avons prise» A bonne source, nous 
nous somme» convaincu» «pie eus 
quelques ligne» ne sont pu* justifiées 
par le* faits.

d II n'est pas à la connaissance du 
bureau «le Quebec qu'aucun «les ha 
hitants des Canton» de l'K»t ail a so 
plaindre «lu fonctionnement «le cette 
institution. Il ignore si 
un» de» habitants de ce» importantes 
localités ont dépens»- 20, 25 ou 30 
piastre», pour assurance centre le 
feu, enregistrement d uel©», certificat 
de» hypothèque» «mi autre»dépenses 
Tout coque le bureau sait, c’est «pie 
tou* ceux qui se sont adressés à lui 
ont obtenu pleine et prompte ju* 
lice, comme tou* les emprunteur» en 
général. Ce n'est pas, certainement, 
la faute de l'institution s'il y a eu du 
retard, parce que les titres n'étaient 
pa* on règle, ou parce que le* corn 
pagnie» d'assurance ont refu-é d’a* 
surer certaine» maisons, sur les­
quelles il n'v avait pas de chemi­
nées.

• Plusieurs personnes, qui veulent 
servir d’intermédiaire entre le* em 
prunteur» ot le credit foncier, ont 
écrit qu'elles avaient en main* une 
foule do demande », mais elle- n'ont 
pas encore ete presentee* a e« bu­
reau ; conséquemment, l'article de 
l’Union des Cantons de l'Est, n a pa* 
*a raison d’etre.

Le bureau de Québec a d«-jA fait 
des prêts important*, même dans 
les cantons «le l’Est, et est entoure 
du respect et de la considération du 
public 11 marchera de progrès en 
progrès, et il n v a qu'une voix pour 
reconnaître le zèle et le* mérite* in- 
contestable* de» adniini-trateur* ot 
du diet'du bureau de Quebec. ■

Nouvelles gfoérales
Son Honneur le lieutenant-gou­

verneur e*t de retour a Québec.

Le* membres du syndicat, MM. 
Donald A. Smith, Geo. Stephen* U 
B. Angus et \\\ Abbott partiront, 
jeudi, «le Liverpool pour le Cannda. 
M. McIntyre restera pour lu ino 
ment en Angleterre.

La réunion générale annuelle des 
actionnaires de la compagnie «lu 
chemin de fer de Qtieüoo au lac 
Saint-Jean, a eu lieu, hier.

MM. W. Withall, E. Boaudet, 
J. G. Ross. J. R. Renaud, Then. A. 
D. Caron, John Ross et l'hon. P. 
tiarneau ont «rte élus directeur».

M. W. Withall a été nommé pre 
aident, et M. E. Beaudet. vice-prési­
dent de la compagnie.

Une grande quantité de bois de 
chauffage et de bois «le construction 
sera ttpjiortêe i Québec par cotte voie, 
pendant la prochaine sui-on.

Le» directeur* ont déclaré que le» 
travaux sur celle voie allaient être 
poursuivi* activement, «*t qu'ils os 
péraient que le* négociation* main­
tenant en voie do progrès amène­
ront la construction «le plus de 15 
mille», depuis Saint Raymond jus­
qu’au lac Edouard.

Plusieurs journaux annoncent <iuo 
M. J. P. Tard i vol a quitté la redac­
tion du (\madien a laquelle il émit 
attache depuis six ans

Lo prineo Pierre-Napoléon Bona­
parte est mort «Jimancho. Il «-tait 
ne en 1815. C'était Je troi*i«-m«- fil* 
«le Lucien, le second des freres de 
Napoléon 1er. Il inona uno vie t*r- 
ru n te, «le 1830 à 1846, ou il rentra 
en France et »e fit dire à l'A»em- 
blée par les électeurs de lu Corse. 
Ix>rs du rétublissumont de l'ernpiro, 
il reçut le titre de prince et d’ul- 
tesso En 1870, a l'occasion d'une 
queiTclIe à propos d<* joui uni, il 
provoqua Paschal Grou»»et, «D la 
Marseillaise, et dans une querelle 
avec les témoins «le celui ci, il tua 
d’un coup do pistolet M. Victor 
Noir. On se rappelle le retentisse­
ment que cotte affaire cul dan» le 
temps. Après lu chiite de l'empire, 
le prince pa»*a en ” ' ' _ i, puis «>n 
Angleterre, ou il vécut retire

'•Htrllfi l<-1 turn pli

Montréal, 12 avril.
La glace se brise sur le lac Saint- 

Louis, A l'ouest de Luchino, et tout 
annonce l'ouverture prochaine «!«• la 
navigation.

Lo sous-gerant «lu chemin «!o fer 
Occidental nie quo «le» livre» impur 
tant* aient été j>ei‘du» 1er» «le l'mccn 
diode la gare «lo üocbclugn.

Il e*t mort 04 personne» en ville, 
la semaine dernière.

travailler sur lo chemin do fer du 
Pacifique.

Le temps est tellement beau quo 
la crème à ht glaee so débile dans 
le* rue».

Le» voleura ont quelque pou fléchi
aujourd'hui.

Un entrepreneur de Luchine a 
disparu Sa famille est très inquiète 
Mtr »on sort 11 avait ©u *a |M>*m>»«ion 
une forte somme ou numéraire.

Outaouais, 12 avril.
VI. Dunbar, aculpteur, execute un 

bonté do Sir J. A. Macdonald.
Il o»l tombe beaucoup d© neige, 

lundi matin, mais ©Ile disnaruil ra­
pidement.

Due deputation do la chambre do 
commetoo de Montréal o.*t arrivée, 
aujourd'hui, et a eu une ©nlrovuo 
aveu le ministre de» finance», reluli- 
vemoul A I abolition ou la diminu­
tion «le* péage» »iit* les canaux ca­
nadien*. La députation ko compose 
«le M.\l. Ileiishuw, Ogilvie, Minuter- 
loch, Jacques et Paterson. 

t)u lit dan* le Citizen :
>« il parait qu une certaine maison 

qui fuit dan» le commerce de cha­
pellerie, A London, a oie dans l’ha­
bitude d’acheter sur le» marché» 
etranger» ot »e luisait donner trois 
tact m es A col effet ; l’une con­
tenant la valeur roullc de» mar­
chandise*, ot les deux autre» à 
l'u*ago de la douant) donnaient 
uno valeur intérieure. L'inspecteur 
île la douane ayant conçu de» soup­
çons, demanda à la maison sou livre 
do factures, ot lo compara avec le» 
entives faites A lu douane, et lu com­
paraison démontra que, depuis deux 
uns, la maison avait systématique 
ment fait »e* importations avec 
une évaluation qui lui a permis du 
trustror le trésor do pré» de $Ü,9l)(i. 
Le.» autorité» l’ont ob!ig«» à rem­
bourser cotte somme.

» F ne autre maison de London 
ayant lu dan* un journal de sa loca­
lité «pie la maison nientionnéo plu» 
liant avait ou de» difficulté» avec la 
douane, envoya au bureau du jour 
nal -e plaindre que le nnut de la 
maison coupable do fraude n'eut pas 
ete désigné dan» sc» colonne», cir- 
constnnstance qui pourrait soulever 
de» soupçon» contre le» autre» mai­
son*. Finalement une enquête a 
démontré que cette même maison 
s’elait rendue coupable de fraude» 
pour i:n montant de $3,000, somme 
qu elle a de au*si obligéo de payer 
à la douane. Il parait qu'une «le ce» 
maisons n'a pas tait moins de 404en 
trees fausses, assermentées comme 
correcte» et pour chacune de ce» en­
trée*. en vertu do lu clause 76 de 
l'acte concernant le* douanes, le 
coupable est passible d'une amende 
de $200 ou à l'emprisonnement pour 
un terme n’excedant pas un an ou 
le* deux .i lu fois, à la discrétion do 
la cour. Ainsi si la h i était mise 
en force les coupable* devraient 
l'iO.SOÜ, et le lecteur peut juger lui- 
mémo du temps qu’il leur faudrait 
passer en prison, »

Lo jugement rendu par la Cour 
suprême dans la cause «le Stewart 
contre la banque Ontario est très- 
important. M. Stewart poursui­
vait la banque pour recouvrer 
unesoinme de $1,200 déposée par 
lui pour un but spécial, mais la 
banque l'avait appliquée en partie 
au paiement d’un billet. La Cour u 
déclaré «jne l’argent ainsi déposé ne 
pouvait ainsi changer dodestination 
par le seul choix d«; la banque.

A M le rédacteur du Journal de Quib:c. 
Monsieur,

Jeudi, lo 7, j’avais l'honneur d’a- 
dresser A M. Tarte, rédacteur en 
chef du Canadien, uno lettre dans la­
quelle jo réclamais. —a*»ezpoliment, 
jo crois, vu les circonstance*,—con­
nu coriaines assertions fausse» et 
injnrieu-es, contenues dans son pre­
mier Québec du 23 murs dernier.

Voici cette lettre :
i Ottawa, 7 avril, IH8I.

i A M Tarte, rédacteur en chef du Ci- 
t indien 

» Mon- dut,
« Üe n -st qu aujourd'hui 8eul«*ni«*nt, au 

r-tour d’un ar.*e/ long voyag»*, que j'ai pu 
lir- dan« le Canadien du ‘23 mars derni«*r, 
*n t**le du pr*»mi»*r Québec, sous le titre 
Agissons, i«> l'gnes suivantes :

« Mffr. d*-. Trois-Rivières— «;ar c’est «‘vi-
• d-mmeni lui qui ti-nt la plum*— a l*r- 
. mine sa réplique A M Chandonn-l. Nous
• **9t avisqu- IVrmn-nt prélat a fait beau- 
i coup — nous iouiuies lent» «le dire trop 
» —d honneur à cet abbe. «pu a écrit, dit-
• on. sa brochure, moyennant finanças, en 
» acceptant, comme prix de ses utta«jues
• contre la liberie reiitri-iis*, une sousrrq».
• lion «1- la part «les adversaires du clergé.»

« l'ermetlez-moi, monsieur, d- vous re­
poudre catégoriquement.

• lo Mgr des Trois-Rivières n’a fini m 
terminé, ni m^m*- commencé de réplique 
A rua brochure, **t voici |>ourquoi : c’e«t 
que la «file brochure n'a pas encore paru, 
•ri qu- le manuscrit n u pa» méin* encore 
.-i*- mis -ntre le» main» de l’imprimeur.

» 2o l'our la même raison, comment osez- 
vous «lir*î «ju’elle contient «lo*, attaque;; 
contre la liberté religieuse.

• 3o Noo-seuleoieni je déclare, mais je 
iur«- solennellement car l’accusation en 
vaut la peine—«pie je n’u« pas é«:rit celle 
brochure- la«fu«-lle, je le répète, n’est pas 
-nror- pimiiee—moyennant bounces, et 
que J- n ai, à ce proj»os, ni demandé ni ac- 
i.-ple un wml hou de souscription, et qu il 
ne m’en a jamais été offert un seul, <te la 
part «Je qui,que oe soit, amis ou adver­
saires «lu clerg-

• Vous ma répondrez jKiuUùlre que vous 
a\«-z donné ce donner point oommeun 
dit-on.

• Oh 1 monsieur, vous devez pourtant 
'-avoir mieux que bien d'autre* ce que va­
lent ces dit-on. et «;e qu'ils recouvrent de 
mauvaise Toi et d- calomnies !

• 4* Ajoutons, si cela |**ut paraître né- 
cessaire, que Mgr des Trois-Rivières n’a 
lait d- raphque à aucun «les écrit» publiés 
par moi, mais qu'il a répliqué uniquement 
a ! auteur d une lettre signée « tJn curé, • 
publie» duns l'Kecteur du 25 janvier, le- 
«piel auteur m’kst cas soi. Je 1e «leclare 
solennellement, déliant toute contradiction 
do ia part «I « qui «jue ce soit.

» Maintenant, monsieur, comptant sur 
votre esprit de justice, jo vous prie de pu­
blier cotte lettre dans votre journal uussilôt 
•pie possible.

» J ai T honneur d'étre,
• Monsieur,

» Votre dévoué serviteur,
• Abbe T. A. ClUNDUJIlIKT. f

Vous avez devant vous, monsieur 
l« r«-ductear, l'acte d’accusation d’un3oo jeune» gens de* campagnfa 

mainte circonstance «t ne lui tour- environnantes sont partis pour aller ( col<*» ^ défense de l'autro.

Kh bien, I© eroimz-vous ? M. 
Tarte, qui, par un tour do force im 
possible à tout uutre, fait fuira A 
Mgr dos Trois-Rivière* uno réplique 
A un© brochure qui n'a pas paru ; 
M. Tarte, avec un© intention plus 
que m©rvei lieuse, u perçoit déjà claire­
ment, dans un ouvrage qui n'existo 
pu», dos allaijue» contre la liberté 
religieuse ; M. Tarte, enfla, qui 
]mju»ho rinjustif© et l'injure—*i 
toutefois il est capable d'injurier 
quelqu'un—jusqu'au point, sur un 
simple dit on qu'il va ramasser dans 
la boue, d’accuser un théologien de 
vendre *a plume mix ennemis «lu 
l’Eglise, el île trahir, pour un vil 
douter, non-seulement un devoir es­
sentiel, mai» encore un serment 
qu'il u solennellement prêté, à trois 
reprise» différente», au moment 
mente où le» représentants du Saint» 
Siège lui conteraient *e.» titres. M. 
Tarte, qui parle et accuse ainsi, n’a 
pas encore eu _ «, depuis ven­
dredi malin, le 8, que ma lettre lui 
est parvenue, do retirer *o» asser­
tion» ot do réparer »«>n injustice i jo 
serais mémo surpris nuiintenuntqu’il 
lo fit jamais.

J© vous prierai donc, M. lo redite 
tour, de vouloir bien publier colle 
lettre dan» votre journal, en faveur 
de la vérité ot «le la justice, et d'ac­
cepter par avance l’expression «!«' 
ma gratitude ot «lo la «;on*i«léraf im* 
dietingne© avec laquello 

J'ai l'honneur d'etre,
Votre huuthlo serviteur,

Abu* T. A. ClIANl» INNKT.
Il avril 1881.

MMlInèM lrlri*N|ilii»«if iT«iiii»-Mirf
Bar suite des pluies persistante» 

depuis plusieurs semaine», lo* inon 
dations augmentent en Autriche. 
Les dernière» nouvelles «lo Sz.'go- 
din mandent que la levée est eu 
«langer et quo 2,000 hommes travail­
lent A la raffermir. Si ello cède 
toute la contrée autour do la ville 
sci a inondee.

La Grèce cherche un moyen pour 
rencontrer les vue» «lo puissance* et 
concilier en mémo temps l’opi 
nion publique qui c*t hostile aux 
vues des puissances L«* cabinet 
demamle uno union «lu la Thossalio 
et do l’Kpire en une province auto- 
nom** sou* un prince clin-tien avec 
«les garatie* «le lu part de* puissun 
ce*. La Grèce sacrifierait ainsi se* 
idees d'agrandissement A l’einanci 
pation des habitants «le l'Epire. La 
cour, eu Grèce, désire la paix. , 

•
• •

On mande do Constantinople «jue 
l’Allemagne encourage secrètement 
le sultan n resistor ù la pression de» 
puissances. Le inomb* otHcieLcn 
Grèce est fermement convaincu qu** 
l'Allemagne desire la guerro.Vur >i la 
Grèce accepte la paix, la guerre 
viendra trop »nr«l pour la réalisa 
tion dos vue» de Bismark.

L excitation est inten»o A Tunis, 
et il csl douteux que le Boy pui*-<» 
repondre do la s«‘curite _ ‘ ' «io -i 
les Français continuent a «'avancer

Lord BeaconsfieM n’est pus mieux.
• 6

1») fort N ara K i.s-ar, sut* In roule 
qui conduit a Morv, a ôt«» pris pur 
surprise par les Turcomans, et toute 
In garnison russu a été ma*»m-ree.

Lu chambre des député», à Baris, 
a été ajournoe au 12 mai.

Lo gouvernement a décidé d’a- 
j »uter 750 soldat» au «-«irp» «le police 
«le Saint-Pétersbourg.

Le généra! Kuufuinn, gouverneur 
du Turkestan, a «-u un© attaipio «le 
paralysie.

On «lit qu’il reste a p«'ino 20 mai­
son» habitable* sur toute l'ilede Ch io. 
45 villages ont été complètement dé­
truits. En certain» endroits In jM)pu- 
Intinn n disparu.

• •
Is? projet d«? loi concornatit la t«> 

nure do» terre» «*n Irlando a été «lis­
ent** et déclaré illusoire dans une 
©«inference «lo membre» de la ligue 
agraire tenue A Dublin.

1 m cznr de Russie reçoit encore 
do» lettres menaçante» d*** ni h i
listes.

On parlo encoro d'uoo triple al- 
liunce ordre la Ru»«io, l’Allemagne 
ot l'Anlriche.

Mad. Barnoll a déclaré, A uno réu­
nion «le» membres «le la ligue ngrai 
re, que M. Gladstone avait fait «le* 
ouverture» à son fils ut ù elle mémo, 
protestant que »i l'agitai en r irlun 
«lui» donnait son concours au minis 
t«*n*5 il serait le sauveur «le l'Irlande.

I.n r«lnalr*|thr il* 4'Iik,
]>e Times, de l*>ndres, reçoit !«>» 

détail» suivants de son correspon­
dant AChio, A lu date du 7 avril ;

« Une commission méiiicnle siège 
en « e moment j»our consid«*ror f* iI 
e*t opportun do couvrir de terre !«•» 
décomluvs do la forteresse, parce 
qu il n'y a aucun espoir do sauver 
j>orsonno, et l'oxhumution «les mort» 
pourrait amener une epidemic. On 
croit maintenant que dans toute 
I Ile, «pii renferme uno population 
«io 70.009 habitants, 6,000 ou 7,000 
ont été tué» ot 25% des survivant» 
sont blessé». A C'husmc, 10 personne» 
seulement ont j>éri mais un grand 
nombre do maisons sont en mines 
et 30,00'J personnes sont a la 
belle éloilo. l)oa accour» ont été or­
ganises do suit©. Les trois quart» 
«les maisons sont endommager*. De­
puis dimanche on ressent chaque

nuit des secousse» fr«i>quonto». 1* Peur être \en lu • «u bureau «l eUr,.„,. 
temps est beau et tout lu inonde pre* 
fôre o*mp^r Att dehors. <)n signale v^Itl.tM|.|j>

— bSflVflle(b\ ticuro» Uo j*. '

de. Il’i.l 1h «louiliil» d* limouno» qui _Uu,. K.|„„, ,,4cau,,
ont éehuppé A la mort. I endant a- I*. Ilium lui«I « Ui.unu*** Ui,M.,lltl |J

Coumiiu si*|*ui t«-imi,t a Usuiam (:ilri 
lier .*

heures une fuit me enceinte e.*t resteo 1 
eithovelie sous les i'uiiiok «h* hi mu» 
son, et elle a élu sauvé© Boudant Ht "V',', *U1 1111 ' 'lu lot « ;*,; .
....................•...-.oo oiio ..voit .i.......
naissauu© A Uii enf'anf, qui i“t ntort |»aur êuv v»u lu su liuruau UVur.... 
depuis, i, i i»**«it «lu «ouït*» .fi. M.•garni,; j m?" Ir"'

1 1 Ih -Zl.i l ,iii- .1 .................... .. ,*"’U. t ,|u

N«*MVrllrB |»Ml»lè* «••i*»**".
Laisse: moi dormir, dernier©» pa­

roles do M"** Juliin Brunie, pur M. 
Louie II. Brochette,avec musique. D 
Olivier
«pies

J eu' «i a «ni, a 

l'.i-ni'

IIUIll

M « oui ru

lu 2lu
lUilill

—Riehar l
filUWIl.

La modi» m -l. .b, |,tl „ h .
(i* rau* <lu cantuii .i ,j.t
IÜU a«'i'*«' «u sii|i.*i'lii-i-.

i’xtrul

■iivirou
ivior, éditeur, BJl, ruu Saint Jue- | l»«»ur ôuu\uu.lu au bu run,
us, Montréal. i ‘‘ll cot",u’ M.yei.iic, à |„v“ J''

I lu 2 lu j *nr d avili, & «lu humv*,|u Ul4ll

Société Musicale ïdmtÀ-Ci cJc de 
Québec. — Il y aura A*»embl«*© g'* 
nérale, ce M«*ir, à 8 heures, au n" 
1644. rue du R»i, eu face «lu march*' 
Jacques (’artier, pour affaires im­
portante»

Tou» les membre» sont pri«‘» d'y 
assister.

Bar ordr.*,
F X. FoI'KMKU,

Sec l'élu ire.

FAITS 1MIEUS.
— La conférence <l«* M. Bouriimt 

HUI* .« t'ilu du < ’:i|» Brelon i. «levant la 
MV*iété «h* géographie, «*»l remise a 
jeudi soir.

L’œuvro du recensement s'exé­
cute, nous dit-on, avec facilite. Bar 
foui le» éiiumoratetir» »«>nt reçu* 
courtoisement par les citoyens «-t 
obtiennent ion* le* renseignements 
que la loi oxigt).

— La glace «lu pont de 1*11«* «l’Or 
lean* est presque oomphMcmcnl di* 
pnruo, et collo «l«* la rivière Saint- 
Charles v«*«lo pirtout, et sera em- 
port-'o aujourd’hui probablement par 
ia marée.

— La glaeo s’c*l mise «*n mouve­
ment, nux Trois-Rivières, hier.

—On non* «lit <|U«* dan» lo comté 
d«) Lotbiuièro il ko fait «lu sucre en 
abondance.

— Un jeune homme, du nom 
do Joseph Roderick, a *-t«* trou 
vo mort dan» lu» bai» environ 
liant» Farmington, état «lu .'daine, 
OÙ il travaillait. II était natif «b* 
la Reaucu. et ag.* «le 21 an» en 
viron.

— M M A roi G Drolet sont «I • 
retour du Haut Canada mi il* ««lit 
fuit de magnifiques achat» dont «m 
verra le» tvsultat» A leur» étaux, sa­
medi.

Ou signale de* g«*ni'*«** do «leux 
an» < | u i |M**ent «b* I.Jiin a I -i" > li- 
\ re* ; de» txxivillon* <!«• 4 ans .pii pè 
»«'tit«le 1 .S(M)A 2.0<MHivres. Il \ a au*- 
une trentaine de beaux animaux en 
g rai »'♦*.» par M. Ontollier, de Saint- 
\ alier, et M. l'ai oot, de Saint Bi«‘ri <' 
Hivière du Su«l.

—Trois épicier» ont «-té c )inlntmie» 
a $75 d anu-iub- ou tr*»i* moi* de

l iai El IH COMUtllcm
ACTIONS in: liANçn KS. |;i(i 
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prison, pour avoir vendu «le* li- 
qitouis alcoolique»en quantité* moin­
dre» qu’une pinte.

— L. Ihîrocho, A. Metivier, N. Mo- 
tivier et V. Lnforto ont <‘tu con­
damnés A deux mois «le prison par 
lo Recorder, pour avoir fait du bruit 
un état d’ivresse dans In ruo Réal, 
dans la nuit du lundi à mardi.

— Eu 1880, l'Angleterre u impor­
té pour $112,986,000 «lu viande», ce- 
reale», bourre, fromage et «eut

— l’n vétéran de 1812, nommé
UourgaulL. vient de mourir A Saint- , , , U avril 18*1Jean Boit .l«dv.

A« lions «l«* bin«|U**s m-tiut.-e- Mn
(î M. Ml I.ROI (.11* 

Courtier «J'AiTiui.s <!*• b u,,, s
Ag.-m t .i.,m 1^^

St. I.awrenc** Chuniburs n ,
Ru«- Saint l'mrr**, Ma*-..- \ i||^, ç. ,

MARCIIK l)K tfluis
Monti.'ul, 11 avril l>-|

Kvtrd Siq^ricure....  .......... j,. ;*, ,
Extra Siq>**ilin»*................... 5 224
Fancy........................................... 5 pi 4,1,
Kxira «tu pritileuipt.............. 5 lu 4 . 171
Suti**rliii**.............................. t Tu 4 , m;,
Fui'Im «lu ltuiiia«i|(*‘r................ '. 5.» . ,

i Km»...................................... 4 3<i at tu
Mov«-une.................................... t i.n 4 , u,
l'nllai.ls .........................      3 t.u 4 3 î(|
Kit t>a«:», l'nldiio...................... 2 *.n 4 . f,

Do mar«|iie Mm «-ill». . ;j u , ^ j yji 
(iruau—$t tu A 4 5u 
Mm* - OU- « 6i 
Seijjl*- Notaina 
a v .mi*- 3.10 a :.«. -.
( >r*:*- Nommai.
I’m*- Ml.- ,i » 2e.
Farine u** blA-ifiml** *3.
Mki HMK—Î4c û 2I«-,
!• romagM — 13>- a l i 
Saïuûatix— It a lit •
|,4i>f- M.--.* jl'.' jUa20(
Jainboii — |?4e H 13je. 
baril *-11 II»***!»»* — lOje à Ile.
Alealis. par IO«) livr*** l'ut « •• ; ,

• 4 UU. l'uria*-*-, J'MMi a U.UU

II n’y avait à Montréal, tn**r. 
matel*«9 locales |*«>iir «lu brurn« 
m» p;ants ont | ay 1ü«. et li t 
b* urre s«il<* *-t V0« j>our le l.eiin- 

b e\(.orlatu.n «les poiium-* <1 
continu** sur un** assez grande*-' 
acheteur» américains prennent «I 
<|uaniit«'s •!»* harly Ruse et «1- C1 
et 55c la | u lie.

IN.*I KCTIUN t«K i.A 
K1.1t «le la «piautit» «le 
Muni real |H<tnlaiil la sema.

I A li INK.

Je
—L<‘ vapeur Otfairn, qui a pa**-* 

l’hiver sur le haut du fleuve, u tell**- 
nient clé maltraite par lu glace 
«jue I on s <*mprc*>«) «l'e i -auv«*r tout 
ce que l'on peut avant le passage 
«le* gla«-e« du lac Saint l’ierro «jui 
on aehèvoront j«out «'-tre la de»true ! 
lion.

— Unifie Duel «• t morte, lundi. « 
à Iowa City, après un juune «lu 17 
Jour©.

On niiUeit; «î«- 11 ivr«* «i«- «.r.t ■**, 1 
L-rrenotivo, que |«; vupeitt Mastiff a 
aptmrté 20.000 loup* - marin», lu 
(irt inland, 24.000 j et h-s godet lo» 
Escott **t Sisters, 3.009 chacune. 
.fus«pi’ici l**s rapport* constatent une 
pri*«* «Je 111,000 pièce*. Il reste 
encoro 22 vapeur* a venir, en -«-rie 
que l’on espère «jue cotte mm*-■ la 
pécha dépassera la moy«»nne <.r«li 
nnirc qui est d’environ 400,000

Kxtra Mij'’ri**iire.........
Kxlr.i sii|»-rlin*'.............
Kxira «lu printemps .
Ku|s*rllne....................
Fui"..................................
Mi'Mlings.......................
R.-jol.-u........................

Total...............
L A H

In-i

i2.IH)0
rouit"

M MtblIH DK N K W YORK. 12 
Ooton r**rni*» #*t -ans chan(r**m<*nt. 
Kami** ••ulmu . n» »!* 27,(K' «

Ven tut 13 000 baril», «le $ i 'JU a .7 i . 
lu sup**rl)ne de l’elat «-t I ouest 

Kann« M« seigi#* f.>rine, f j.UU ii 
Mie, i**i>ii 110 uuu Illinois . Vrill" 

mm«.u, n ! blanc à fi.l'Jj • n. 2 
$1 22c h 1.22c 

S.-igiu l.-rme n #1 .W.
Ma.» lour«J, re-.ii 72,600 minois 

•0 UUU Illinois, 54c ù 5Sc peut le 1 
l'Ouest

Orge lour I et sans cliang«ani**ni.
A veine lourd. terii 2(>n..i; tinnott 

8n non m mot*, de 45c à 40c pour 
«le l'étal »*i «b* l'ouest, ei 4jc a ioj pour 
111 blanch** (le i’ullevt

Bore calm». $1" *2 > «i 17 .0.
^nindonx ferme el suns cluing 
iieurr© 9c ù 34c.

DM
iAI«e

ment

Imporlalloii*.
Bar le steamer Lulo Mini io1 1 <««i > <1 

Boriluinl — .1 buticauls à \ I3«*lang r • t ( ■*

Vente» nar le Shértf—Avril 1881
—Michel CAU; ; conlre (>uilluuiue alias 

William Malle.
Nos. 1 et 2 Deux terr«*s silu.-e» «*n la 

paroisse Je Saint-Juan Muptisl** .lis Kcu- 
reuils—avec les hdlunenls dessus con­
struit».

3. Un lot de terre situ»* en la paroisse d** 
la Poinl‘*-aux-Tr»*mMes.

Pour »Mr** vendus comme suit. le» lot* 
nos. I <’t 2 a la porl«* «lu l’églisu «le la p«- 
roi«su de Saint-Jean Baptiste des Kcureint*, 
lu l'Je jour l'avril, à onze heures du matin . 
et la loi n. S, à la |*«rlu «le l'église de la 
piroisse «I" In Point© aux Trembles, Je II».- 
jour d’avril, A deux heures «lu l'après-midi

-Nicodemo Audet; contre Cyrille Du 
bois.

D«*ux t«>rr«*s **t «leux terrains situés en 
la paroisse «Je 8ainle-H»nedine avec lus 
bdliiuenls «tossus construits

Pour être vendus à la p«*ri** «le r.-g|j«n 
de In paroisse «le Sainlo-llénedin**, lu PJu 
jour «I avril, ù on/n buurus «lu ruvanl-inidi.

Daine Geneviève Antil, veuve «le Jo­
seph Caron ; contre Auguste Pelletier.

L’n loi de terre situé dans lo township 
Ashford, d«v 100 acr>*s en superti«'«e nv.-e 
le» bàllnuïiit* «té-sus construits.

Pour ôtro ventius au bureau d’enregi'
Iremunl du cointé «le l’Islut, en la pa­
roisse «le Saint-Jean Port Joly, 1** P.ie j ,ur 
d’avril, A dix heure* «lu malin

-~Kdouar'l Geiinst ; «'outre Dama se bm 
n*1»»*' dll I.HIIberte.

(JIIU terre situuu *«n la paroisse .|e Sainte- '
Marguorite, do 2 arpents et demi de front 
mit 30 arpent» «1« profondeur—avec le» 
bâti me uls desju» construit».

Pour être vendue A lu porto do l'égbso 
«b* la paroisse de Saint-Marguerite, le 2llo 
jour d'avril, à onze h**ures«le I avaul-tuub. 1

—Isan* Tremblay , contre Joseph Trent-
blav. r------  - -a- » 1 II*

lia jUBle moitié indivise d'une terre située «nuée »onl pri***'» «t*> vouloir «'teo
sur le premier rang du cniiton du Métabel- l’HS tnéder à envoyer leurs commun 
chouan, «le 300 acres de terre en superficie *uit" afin d'éviter pnr la tmR * * ,. ui 
—av«*c une juste moitié indivise des bâti . |Hi«rrail causer l>x«*culion des nombre 
menls dessus construits. . er«lres qui nous ont «fejà été envoyés.

PORT DK U U K R E C

A R R I V A(i K S.
I? avril

(ioéletle Cé'osiin**, Parent, Rivière au H" 
mini poisson et Vieux 1er.

.Sommaire dos annonoos nouvolle*

Avis important.—Gingras et banglot* 

Cliapeiux.—J. C Paterson 

Ayer Hair Vigor

Pastilles de Brown pour b» bronche*. 

I»e l’anncé du Brown pour les famille* 

Nrnp calmant «le Mm»’. Winslow

Vente «I 
(Jim.

k n c * n .
meubles. A. J. Max liant «*i

Cl LITRE DE LA MG N K.
Les personnes «pii ont rinl«’<iii«,n ' ^ 

planter «le* vignes et îles menus f"1'1'

78
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catal’g»** * nitliucuou»*ur I* nu-

‘“.'■IlTaBMM •» «AlITUIK». |iro|irW* 
A lu V liMOOn»U«l4. HoiuIm-

••"v‘ n bureau). 101. rue Baiul-

j«vr*t ******•
___ ~ -- V

I âge avancé, le* 
DiflVrriilw eiu%e^ soucis, U mala- 

(i,-* «lesapiioiutemiiit» «t lu predi»poti* 
,n hcré liuire. tendent * rendre le» ch»*

. „riH 11.Imcuu* U-* c«*a cause» en dé-\t-U* g,,p*
lei mine I* chute prématuré*.

,,AWMV IUih Viooh rend au cheveux 
grl* ou lunés |»ur leur couleur n« 

ture'le, brune, Monde, chûlauie ou rouge 
,, t |,,„i.|| H cuir chevelu en le nettoyant 
,lui donuant une aolion saine.
J| Hiiléve I ■» |K»lli0ule» 1*1 guérit le» uffec 

tlu„, oanie ei I» tr l’excédant des humeur»
Il ai ‘M ia Chute de» cheveux, et p oduit 
him nouvelle croissance dans tou* U-» «.-a»

, |, s follicule* ne surit pas détruite» et où 
,r„ ^iah les n’ont | us été affectées.

j , j »• liait» «mi sont incomparable» »ur les 
chevelure» faible» ou maladive», el«|iiel
(| w ^.plication» Militent pour l**ur rendre 
w |,rlnam e' la vigueur de lu jeune»»e.

Kùr» i inoirenaifdan» son emploi. I'Aykh's 
Hurt Vii.oh est s.Uh rival pour lu eltevoluie 

hp•cillement ebtuné po'ir le lustre doux 
,1 la rr le as»* du t«*n *|u"il donne aux cite- 
,. ,,x II ne r-nfer.iie ni huile, ni teinture, 
,1 ,,e deteint | os sur lu toil?; de pin, il 

,. ni liiugt ■ iipvuux . baveux. uux pieli 
,1 ,,j )g.*rve la fraîcheur et lu lorce.

P,-. | .,re pir le Ur J. C A yor et Cio , 
Lowell. Mu*’., K U., clii«*sai«* pra 
tiques et aii»ljfl»|it*i*'.

I „ \^nie ch» / tue» les Pharmaciens.
II avril IH81. 233-17in-5oot.

cea instrument» ont été ai souvent le thème 
d’article» «ulogieux qu'il eat bien diücile 
de ne •>»» ae re|«éUr dana le chalx de» ex­
pression» pour constater lour mérite. Noua 
ne diront qu’une choie en terminant, c’est 
que tou» ceux qui ont eu la bonne fortune 
de ae faire admettre, hier, ont contracté 
une dette de recoiinaiaaence è IVgard de 
la compagnie de New-York qui leur a 
fourni l ocoaaion d'entendre une artist» qui 
est eu elle-même une perfection, oxéeuirr 
sur un piano auquel ou peut appliquer la 
liiéiuc expression.— La tiaitlle de Montréal.

25 lev. 1881. I IÎ>-I2pM|uui

I.A ml X. UN mil'MK OU l.li MAI. 
|,1. (iOllGK doivent é.r*s arret*-- dans leur
i, i.ig «-s. bu negligence uuiène fr«-<pi**lii- 
mH|,i une vi a i a nik UK i*oi vins» inci ivxhLK O»

s l,KH PARTI I lbh oh
UjpiVVN l’Obi» l.l,>< mtONLHKS ne 
(lus lit pas «le désordre ilaus l’« fdomac 

, ,1,1,1,. i--irops et les baumes enseignes 
l„,„, „ loi v mais elles ai.l.sSKST DIRfcCTK- 

n r m u i - s fxn i u s iM 1.AVMK1 s, adoucis- 
.. ut I’m talion, donnant <lu soulagement 
Inns l'asthme, la broil' Iule, les rhumes, le 

catarrhe, «i ;*•> maux de ia gorge auxquels 
rent expose» l> s chanteur» et les orateurs 
publics.

Pendant tr uie ur.» les Pastilles «le 
(Intwii | our les bronches ont ete recom­
mandée- par les mcdec.ii» et ont loii|oors 
,iniuie une salis action paiiuite. Ayant
j. t,i.i r, pieux- •l'un usage general • l cous- 
t, i p aidant une g* itération entière, elles 
M.nt parv' nu- s A un r ing bien tli«*rile par­
mi I* quelques remède* Utile* du Dèc'e.

I n île partout à ?5c la boite 
26 lev. 1881. I23-I7m

Rrpos et confort pojr cetx qui 
lOuflVcnt

la Panai s; dk Hmovvn ho; h i ks kanii.i ks 
li a pas il égal pour soulager lu duuieiir, 
■nier.••lire ou extérieure . elle guérit les 
•lui?leurs au côté, dans le dos ou dan* les 
iiiie-iin-, e-mal de gorge, le ibumatisine, 
.. ni 11 de d« Ills. • l toutes soi le- lie maux 

Kde Agite ie s »ng avec la plu- grande su- 
r>t* tr miii pouvoir agissant est < tonnant 
J,a Palltt. ee de liroWII |Kiur 'es faillllles,
. uni leçon nue comme b* grand remède 
isiur - ulager la douleur « t double la force 
.le iota elixir ou lunment dan* le monde, 
devrait s** irouvei dans tout* s les fainil.es 
H lu) d'en faire Usage au besoin, parce que 
r'e-l bien le meilleur remède qui existe 
dan- ! iiior. le pour b*» douleur- dan* !'••»- 
t i.i app-*l«*es ciami.es, et tous le? genre* 
de douleurs II est eu vente clp / tous les 
«in guisles a '.’à cent in* la bouteille.

Papier Rlgollot
ou

MOUTARDE en FEUILLES pour SINAPISMES 

£vis important
Los nombreuses cuniro- 

facoiis cl linllatloiis du 
Î51NAP1SMU K1U0LL0T 
nous uni déterminé a 
prend i o uno nioauro 
»ur laonede nous ap- 
|M-|wU-l'alleUllUU de» 
iiuMccim.n et du pli 
idle. — Toutes Ica 
feuilles do allia- 
pi-nu* et louloa 
I**s bolb-s «lui les 
ten ferment j»or- 
tenl en ronge 
la Mgnaluro 
dont voici 
lo fac- 

slmllo :

coiim'- 
queuce, 

on no doit 
admettra 

» mune véri­
table PA PI KH 

h 11. Ol. LOT que 
feuille» qui 

pnrtcut fo liavoia 
celle signature.

EIW VENTE
I>a»4 toutes les bonnes !‘hnrmaries

Mi'rfi
Kl

mrts
otis troublées

: wr*s î : :
In nuit «-t tenue* 

év,-i ».■ - j*ar I**- Koutfranci?* *-t b*s g«-inis 
s.-ments d'un «nfant qui fait ses dents? 
S'ii t-n est ainsi, ali«*z chercher tout de 

|> II', le : Il SI 1(1 )P (IA LM A N I 
1)1 Mvk. WIN-L'AV. Il soulagera mi­
ni- i.aieinent le pauvre petit malade—cela 
- ertain et ne saurait faire l«* moindre 
dont--. || u’y a p is une mère nu momie
• ; . .e ut ti-<- de ce sirop ne vous dira pus 
au—i* 'i qu'il m--l en ordre le* inleMins, 
i cm ■* nq i - a la mere, soulage l'enfant

• i tend la saute s«*s elh’ts tiennent 
I- i ma g n*. Il «-si parfaitement inoirensif 

•l ins liai- b * cas et agi' able à prendre. 
Il' i i.' mie | ar ni «les plus anciens et 
c meilleurs médecin» du s«xo féminin 
an\ Kiais-l'ni*.

Ka venin chez tou* i*’s pharmaciens. 
cent* la houieilli*. 

îîljanv. 1881. 5G-I?m

üriE ifiÂiifîEt DECfiRRENO
J..* beau «>i sp.ii n u\ «alou d>* In Lompa- 

i le Pianos de i\> \v York, «-tait em-om- 
I par l'un de- ,iictd(iii« slespbisdi*tin- 
gu>-, au point de vue de la composition, 
«pi • nous ayons vu nube par' c-lte siiison. 
n m i mm entendre l'éminente pianiste 
Mm- bar reno «pii avait aci-dé nv«*c bien 
'•• ance n la demande qui lui avait cle 
lad- U- fournir, avant son départ «le la 
v ; l-, a se- nombreux admirateur* une oc* 

i m noiivolin de i eiiien lre. Non» n'a- 
’ "iis pas besoin de «lire «jue la réunion a
• t • d • l'ordre le plu» e|«*X'• mi jvoint «b* vue 
d • l ai t. L«* talent de madame Lui reno <-st

bien • onnu nupitiril'liui a Montreal qu'il 
iu'-i pu* nécessaire d'insister longtemps 
<• tu* nititi * a acquiv avec droit, la faveur 
publique à un degre auquel aucun pianist*.* 
n'*--i j.iuia s parvenu, et nulle part. m*» 
grande» aptitude* ne sont mieux ap, n ei-es 
qu’en cell*- ville

Voici le programme de celle élude musi­
cale
L Itapsodie Hongroise n. ?................. List!

(Sur demande rqiéeiule |
». Trois Eludes,

| «». Km I«j «*n (! min-tir..............Chopin
h Kitt le en l> bémol................... Liszt

( r. Kl tide i n octave.................... Kullok
'• Sonates qua-i fantaisie........... Ileeihoven

(Op. »7, No I.)
Andante—Allegro. A'Iegro molle o vi- 

vace—Adagio Allegro Kiliale.
t. Hondo Lapriccioso............... \hnrfelssnhn

t Lu «lermère rose do l'été»......Vuillifni
(Sur demon le spéciale )

In Impromptu «-n A l>i'mol....SY/»u/>«**/
b Sclilunimerlied............... Schtnnnnn

«-. Wallt en A bémol...............Cliofuii
7 (irande Fantaisie *ur Faust..........Liszt

(Sur detnamfe spS riale.) 
lui comiuencenieut à la II i madame Lar- 

reno captiva complèiem. ,.t l'intérêt .le son 
nndience. lait d autant plu» Mgndicaiif 
qu’a part p.-nt-é're «Lail-ruiére roso de 
!’et-\» de Ibalberg, il n'y avait rien qui 
|N.iivail être considéré comme ponninire 
dans le sens ordinaire «lu mot. Le* mor­
ceaux qui peut-être ont provoqué la plu* 
vive (vlmirulion, parerquo probablement 
il» éiaieut l«*s meilleur* pour cet auditoire, 
ont été l'étude exqu.se «le Schumann 
* S hlummerli.-d, » le « Hondo Lapriccioso » 
*‘l la « Itapsodie Hongroise n» 2 • de Lis/l, 
••t il laut ajouter la grande fantaisie du 
même c. mpisitmir sur Konst. Kn inter- 
piôtanl ce» compositions et «lo lait dans 
tenues I.-» parle*.lu programme madame 
Lan»*no *'e»i surpassée. L-s circonstances 
ela,.»m toute* lavorable* à l’artiste; salle 
splendide, auditoire d’élite et lin apprécia­
teur, « t par dessus tout, un magnifique 
piano, un Grand Weber. Le* mérites de

Ventes par Encan.

ventes futures annoncées
PAU A. J. MA Ml AM ET de.

MM. MAMIAM KT Lie. défirent up- 
p«*ler l'a tienne» du public sur les vente» 
suivante* qu’ils ont à faire ;
Ll'NIW. le 1S A la résidence de Mlle.

Cannon, x IS-1-vis le Korean de Poste. 
MAKDI, le 11), et les 'ours suivant*—lions 

lu maison Hilodeau, pni ordre «b* P. 
Valhère, écuyer, tout»* cette belle col- 
leotion de meubles, sans cMserve. 

VBNDHKDI, b* 22, à la résidence «le M.
Dastous, t'ô, rue Samt-.b an 

LUNDI, le 25—A lu residence du Dr. Ki- 
cliardson

MAHDI. le VG— Il Stikeman. écuyer, Ban­
que British North AmeriCH 

• Kl DI, le 28 A la residence de K Mor- 
g un, ecuyer.

A es si—Vente délinitive du magasin de 
papeterie de Montreal, avec un gran I a»- 
sortiment de tous les genre* de papeteries, 
ans la moindre réserve.

L«- sont toutes de» vente* de première 
dusse .«i vile* sont digne» de l’attention 
publique.

Les ib taila seront donné* dan* des an­
nonces subséquente*.

A. J. MAXIIAM ET O.,
E. et L.

.It mar* 1S81. PJ8

GRANDE VENTE
A CIIKIMT ET SANS IIÊSERVE

UE T'OI'TK IX HEI I K

Collection do Meubles
KXI'OSE* A I.A

M A IS fi \ n / L d n E Al
I-IIUVKNANT DK I.A

(< lèbre manufacture de Vallièrc
Magmtiqiiee meubles de chambre, dessus 

«•n marbre, genre « vu ce» Anne el East- 
lake. •

Meubles de salles d’un Uni élégant et ornés 
d- sculptures artistemenl travaillés. 

Table» à diner qui s’agrandissent a vulont 
Pupitres ei Secrétaires pour dames, Pu­

pitres «le bureau.
Table* d- centre avec dessus en marbre. 
Tables » Hoquet » •• ••
Divers ornements «lorés et autres.
Huirets, Chaises et Table* de passjge. 
bibliothèques, dessus en inarbie.
Supports pour jardinières.
Kl un grand assortiment de Meuble* de 
qualité inferieure que l’on pourra voir 
avant la vente.

Lo tout formant la plus grande collection 
de meubles qui ail jamais eié offerte en 
vente.

<iliaque article sera garanli. «1 l'ache­
teur obtiendra un crédit littéral.

La vente sera sans U moindre rés rve 
.mi a -n M \ HDI, le 18 et le* jour* sui­

vants, à la MAISON HILODKAL 
Lu vente commencera a I NK heure et 

demie P. M
A. .1 MAXIIAM ET Lie..

E. el L.
Il avii] 1881. 238

Annonces Nouvelles. 

AVIS IMPORTANT
La Compagnie «lu Chemin de Fer du 

N.ud, alin d'accommoder le public en gene­
ral, nolisa frit un DEPOT L»E SES Mil,. 
LETS ( Ticketsi sur toute sa ligne ainsi que 
sur les ligne» des Etats-Unis, (billets aller 
et retour compris), au même prix qu’à i-ur 
bureau. Nous invitons ie public à prulitei 
de ce grand avantage.

GINGHA8 et LANGLOIS,
54, rue du Palais.

(Jut-hec, 13 mai 1881. 239-lm

ON DEMANDE
10 MACHINISTES et .T ou 4 MOU- 

I.KL IIS clie/
ANTOINE KOUSSEAU.

175, rue Sunl-Paul, 
Quebec.

I! avril 1881. 714-31

NOUVEAUTÉS !
D. MORGAN, tailleur, n 34. rue La 

Fabrique. vUnt «le recevoir 14 colis «le 
I weeds anglais, écossais et canadiens, 
dernier g«-nro jtour le» habillements des 
dam-* et messieurs.

Leux qui font confectionner leurs habil­
lements ailleurs sont invité* à visiter son 
etabliss-menl ou il» pomront acheter le 
1 weed à la verge à bon marché.

—A usai—
4 caisse» effets d'échantillons pour mes­

sieurs.
I caisse d*» Parapluies, qualité supérieure. 
I caisse Mackintoshes anglais.

‘2 caisses Harde* fs.to* jiour jeune* gar- 
<,on*

HifetltoMU complets i 4«p«is$7*60
1 avril 1881. ??M2m-5mars

Collège des Médecins et 
Chirurgiens

t»E LA
NIOVINCE l)K UUKllKC.

BUREAU PROVINCIAL DE MEDECINE
EMVEVS P HEI. /M/\A /MES.

Les examens pour l'admission A l'étude 
de la médecin* cl chirurgie auront Heu 
JEUDI, le 5 MAI prochain, à MONT- 
HKAL, à H) heures A. M , dsus le» salles 
de la Faculté de Mcdocine «le l'Université- 
Laval.

Les c«ri dieu i» ainai que l'honoraire tie 
l'exaiueu. $10, doivent être remis au moins 
d.a jour» d avance, entre h-» main» de l'un 
«Je» secretaire» soussigné».

A. G. BELLE A U, M D, Québec,
F. WAYLAND CAMPBELL. M D , 

Montreal. 
Secretaires.

3 avril 1881. 210-lin

College des Médecins et 
Chirurgiens

on t.*
PROVINCE DK QUÉBEC.

BUREAU PROVINCIAL DE MEDECINE.
AsttakK* sial-iuuurllr.

L'assemblée seinbanuuellM du Bureau 
Provincial de Médecine aura !i«*u, MEH- 
LHKDl, le II MAI prochain, à MONT- 
HKAL. à 10 heure- A. M., dan» les salles 
de la Faculté de M- «freine de l'Université- 
Laval

L-*s candidats à l'examen professionnel 
ou la licence doivent remettre tous leurs 
cerlilical» (celui d'admi moii a (’elude com­
pris) ainsi que l'honoraire d«- la licence I 
$20, entre les mains de l’un de* secrétaire;, * 
sousniiMies an moins dix joins d'avance.

I e Bureau .le» examinateurs |K>ur le di­
plôme «Je sage femme (cim de Montréal) 
siege a aux Heu |our «-t heure susdits.

A. L BEL LBA ( , M D Quebr 
F W WLAND CAMPBELL. M D., 

Montreal. 
Secretaires.

5 avril 1881 21 l-lm

A Tendre on n louer.

A I.OUER,
üms Ib bu lait llaiM, 1$, r«( Huiul-

Am
Les chambres occupé-e» j.ar Eu- 

t <. gène Hamel, écuyer, artiste peiu-

___ Possession ou 1er mai prochain.
b adresser au

Bureau «lu Journal de Québec.
3 lev. 1881. 03

K u r eu u h louer.
Un Bureau comprenant deux 

chambres, avec une cave, ail 
coin d.-» rue» Kaiut-Pierre et

_____ réuni-Antoine, ci-devant oocujié
comme bureau de l'Assurance Queen cou 
Ire lu leu.

S adresser à
WB8TON HUNT,

G9, rue Dallmusie, 
Basse- Ville.

10 fév. 1881. 75

Marchandises Sèches.

TERRAINS A VENDRE I
MbIsobi fl Postri de Com ni erre à 

veadro ou A loaer.
Loyer* mo«|éré* à de* locataires 

offrant de bonnes garantie»
Prix modères et conditions ta­

cites de paiemeui u de» acheteurs 
solve bief.

s'adresser i
JOHN H KAHN,

15, rue Sault-au-Matelol.
15 lo v. 1881. 88- '.’m

La Compagnie de Vapsuro de 
Quebec

Avis » st jiir le présent donné que la réu­
nion g.‘n> rab annuelle des Actionnaires, 
jiour iViection des Directeur» et jioin tran­
siger d'tulre* affair»*», au:a lieu, hii bureau 
d«* liLomi agnie, à Qu«-b**c, MEHLHKDI, 
le 20 A VH 11, courant, à DEUX heures et 
demie P. M

Le livre d- Iransf rt red*-ra («-rnn‘- <1**- 
puis cette «laie jusqu'au 20 a /ril, ce* «leux 
jours inclus

W. MOU HE, 
L*-raut.

Québ- 8 avril I8h|. 228

BEHAN BROTHERS
rie Buade, haut:-vil!c

S. uls agents pour fr célébré

GANT DE CHEVRE CECILE-
DO XT LA

Supenoiltc os t garantie. 

TROIS CAISSKS
oui été récemment ouverte», 

hs.xpehmaxt :
LE GANT LACft.

LU GANT MOUSQUKTAIHK, 
2, 3, 4, 5 et 10 boutons !

Le» nuances sont «lu plus beau 
choix pour la saison y compris les 
couleurs dites

VIEIL OR,
HELIOTROPE, etc , etc.

— ACSSI—

Une spécialité «le GANTS DE 
LH K VUE de couleurs, à 25c va­
lant 75c.

Nouvellement reçue :
Une autre consignation du 

Nouveau gant JERSEY.
•• DORI8 

•• •• PORTIA.

BEHAN BROTHERS
rue Buade, haute-ville.

8 avril 1881. 225

CIIAP12AI X !

CHAPEAUX DE FEUTRE
DR

CHRISTI et WOODROW
Une variété «le forme»,

POUR DAMES ET MESSIEURS

CHAPEAUX DE FEUTRE POUR ENFANTS
A TltES-un S MARCHÉ !

CHAPEAUX DE SATIN
ItK

Lincoln ot l’ennott et Chrmti, 
MODES NOUVELLES.

J. C. PATERSON,
27. rue Buade,

8 avril 1881. 2'27-l2m-4mars

AVIS

DÉMÉNAGEAI EAT !

MM. LECLERC ET LETELLIER
ont transport» leur MAGASIN D'EPICE- 
HIKS et de PROVISIONS GENERALES, 
au

No 48, rue Saint-Paul,
K>i face de leur ancien poste d'affaires.
Ils désirent en même letups informer 

leurs amis et le public «-n gt-m-ral qu'ils 
ont augmenté considérablement leur londs 
de commerce «|ui consiste en 
THES.

SUCRES.
SIROPS.

TABACS,
VINS.

LIQUEURS, etc.
—ADS»!—

Une infinité d'articles <|u'on ne trouve 
pas d'ordinaire chez les autre* épiciers «lu 
gioselqui sont propres à rencontrer let 
goût* et b'* besoin» «le* pratiques, surtout 
des marchands de la campagne.

•MiT I ne visite est sollicitée. "Vl
LECLERC et LhTKLLIKH,

48. rue Saint-Paul.
7 avril 1881. 223 3m

le marc)

lluiitfar il louer.
Dans le xoi»inag«- de l’Asct-n- 

•eur *-t situé à moins de 200 verges 
♦*l ai.soliiin- nt vis-à-vis le quai au 
Bichebfii ; il est occupe présen­

tement par «les marchands de nouveauté» 
« t de provisions. Le hangar comprend 4 
étages, savoir. 4 4 |>i*<ls «le longueur, 22 
pn*ds de largeur. H) pieds «1«* hauteur. 
L'e-t une construction en brique» de pro- 
«Mère classe avec une gran te cour, larg.- 
entrée et <!••» portes sûres II est console*é 
comme le me)ll«-ur hangar de la ville pour 
l'emmagasinage du beurre.

S'adresser à
S. I. GLALKKMKYKR, 

Notaire, Québec.
27 janv, 1881. 48

A VENDRE OU A LOUER.
PLI 8IBI R8 PROPRIBl E8 

dans differents quartiers de lu ville 
«•t à la campagne.

'I i-rmes de paiement Ires-lacifrs. 
îs’adresser à

LOUIS LESSARD.
S«*c.-’l res.

S.)ci«*le de Lonslrmdio» Permaiienl** de 
Québec, rue Saint-Jean. Huute-Ville.

13 janv. 1881. 21-6m

EN VENTE.
UN TERRAIN connu sous l«- 

ntinumero t .095.quartier Ja- ques- 
tiartier. du Côl** sud de lu rue 
Notre-Dame-des-Ange*. vis-à-vis 

i .la.*«|in*s Lartier. av« une ai 
en briques à deux étages et |.*s depeiidanses 
dessus erig« »*s. J#e tout sera vendu a d<*s 
conditions favorable* et une parle-du prix 
d'achat pourra rester entre les mains de 
l'acheteur.

Pour «le* informations plus ih-ladlées, 
s'a«lre*ser à

S. 1. GLACKEMEVRR,
N. P

18 déc. 1880. !0G7-jno

ACADEMIE DE MUSIQUE
DE QUÉBEC

Concours do T 831
LKS CONCOURS de 1881 auront lieu à

MONTREAL,

>I\HIU, le vioffl-huiiitué jour dé 
juin prochain,

tlXSS LA

SALLE ALBERT
Côto du Beaver Hall

et commenceront à 0 heure* a ni.

PROGRAMME
ORGUE—Ire classe—Grand chœur en rr 

majeur, op i8. Guileuuil
7me classe- Pestlude en ilo miucur, !r»r.-

3. u 145 Kmk
PIANO—tre classe—La parodie, Sonate, 

1er mouvement, op. 43. Cramer.
2me classe—20e sonate de Haydn. 1er 

mouvement, allegro, et 3h mouvement 
presto, (dernière sonate du second ca­
hier, édition Peler»).

VIOLON —Ire ela»s«>—Ire sonate de Bach, 
(n. 22, le» maîtres classiques .lu vio­
lon, Alard), édition Schott.

2me classe— Feuilles d'Album, n. I.op. 
40. Vieux temps.

CHANT—tre c!a»se :
Soprano, air des Bijoux. Faust.
Contralto—O mou Fernand—La Favorite
Tenor—« Comfort ye, every valley. » — 

Messie.
Barilon — Chanson du Toreador — tiar 

men. Bizet,
Basse—14 by do the nations—Messie.
[Le* morceaux peuvent «Hra chanté» en

français ou en anglais, au choix de» con­
currents].

2me classe Examen sur le* principes 
élémentaires <ie la musique et du etiant 
d’un exercice «le solfège (sollège de 
LéCarpenlier).

HARMONIE- Théorique et pratique.

fOXCOlKS 2SPECTK \
Un concours spécial sera ouvert pour 

F orgue et le piano en faveur d**s porteurs 
de «Dplûmes «le première classe. Le titr«- 
«le lauréat jiourra être u.-corde aux candi- 
dut* heuietix, en vertu de l’article 14 de la 
constitution.

Morcêftux de concours
ORGUE Sonate n. 7, en do mineur—

Mendolsskon.
PIANO—Sonate, Carnaval de Vienne— 

Kascliingschwank an» Wien, op 26 
Schumann,—n. 3 S.-horzmo, n 4 Inter 
ui«*z/o, et n. a f inale.
Un autre concours sera ouvert pour la 

coinpvi&dion. Le genre du morceau est 
laisse au choix «lu compositeur. Le litre 
de lauréat pourra aussi être accordé au 
Chmfidal heureux, en vertu de '.'aiticle 14 
de la constitution.

Chaque concurrent sera requis de lire i 
première vue un moreeau facile, suivant 
la classe pour la«|uelle il concourra.

En outre «tes prix qui pourront ét/e 
offert* pour les branche* et sujet» ci-dessus 
énuméré*, un prix spécial s* ra donné an 
concurrent <|ui lira le mieux un morcean 
de musique vocale.

P. R. MACLAGAN, 
Brésilien!.

JUS. A. l)B FO Y.
Secretaire.

Québec, 31 mats 1881. 197

TAPIS ! !
NOUVEL ASSORTIMENT

VENANT O'AltHIVKIt.

Tapi» de BruxéJHs, DO c nüu* 
Tapis Taphstrir, ai “

Dessin» uoaiveaux,
Couleur» nouvelle».

UN TRÈS BEAU CHOIX A FAIRE.

Préfarta, Lino'euma, eto.

GLOVER, FRY ET Oio
6 avril irai. 219

NOUVELLES ETOFFES
A RIDEAUX !

ROULEAUX KN CI'lVRK.
CORNICHES EN CUIVRE.

BAC DETTES D'ESCALIERS. 
OR N KM KNTS,

SLPPOBTS KN Cl IVRE, «te

UIh cl (terreaux eu f r cl eu cuivre
(«le toutes grau-leu. »).

Sommiers à iv*îoit» païeni-*s. Matelas 
..•n cr.n «-t uuires, Or*-illei» en plnine», etc.

GLOVER, FRT ET Ve
6 avril 1881. 2.'u

.71 A U Cil A \ DISKS 
NOUVELLES !

Glover, Fry et (le.
Désirant informer qu'il» ont reçu

VINaT-SIX CAISSES
lis

NOUVEAUTES !
i*o■ a LK

COMMERCE DU PRINTEMPS
Savola :

Modes <le Par » «*t >fr Lon«lre 
Chapeaux en paille, rond» et fermé». 
Rubans. Fleurs, Plumes.
Carndtires en satin, merveille, i ml ree, 

xurat, etc. -
Dentelles, Broderies sur mous»eliu«-. 
Cravates eu soif, Ficiius,
Gant» «le chèvre français*-, .lubrique

Alexandre).
Salins noir, *-l d** coul-ur»
Grande variété d'elollos à tof •
Halisle» et Satinette- fl unes, d- « ou- 

•enrs.
Satiin-iiM* unies 
Garnitures. Boutons, eic , etc.

—At'SSI—
Un assortiment très-recherché en Dra| • 

et autres eiofles pour habillements de m**s- 
sieurs.

—de eLrs—
Draps pour gilets et manU-au.x de lame*.

CHAH. T. COTE ET Cil-.,
FABRICANTS ET ACENTS

1»0UR KA VENTE

D’INSTRUMENTS ARATOIRES
ET

GRAINES OE CHAMP ET DE JARDIN
\o. 80, rue St.-Puul, et :EÎ, rue St.-André.

BLOC RENAUD,
lufoiinent le public qu’il» ont conplét*'- leur assortment de Ma': :ne« a-a 

Lis uiuèhorée», ainsi «|Je Grams et Graines «la semence voici t'énutuéf«lionP*
< Lille»

atoires les 
de» ail*

( HAHRL'KK a PERCHE forgée et oreillod'scier pour deux chevaux.
•* •• un tonte («our deux chevaux,
f •• forgée et oreille d’acier |>our un cueval.
•• •• reversible j«our coteaux, pour un ou deux ch*, aux

*• dite “ l'Amie du cultivateur ou charrues à'frois s llon1* 
TRAI.VN auxquels on attache toutes sorte- lo charrues, cultixalenrs ou arr»' b**- 

petal a*
IIKBSKS CIRCULAIRES Disant double ouvrage et d'uno inamêro supérieure à 

tout atiliH.
HKItSKS EN FER en trois et «pialre parlies 
RDI I.EAfJX J.oiil UU ou deux chevaux avre bers»-» et ».-iiioii-',
CULTIVA TEL HS pour un ou deux chevaux, aussi les surlwur» do jardin a1*- 

les accessoires.
KEMOlIt a\«c Hersa, Rouleau «-1 appareil pour sem**r In graine da mil, l mstrumenl 

b* t ins complet qui ail jamais et.» invente, i^iaut'- d** S *-»»•••.
I*'.M CRF'^FS. Li c-ièbro •• Toroulo ou Whitoleys. "
!.i 01 >SU N N EUsKS, de < lorouto ou While. c\ i » 
l' ANKUsKS pour un cheval.
MuLLINsa BATTRE. L.-s célèbre» moulins b battre. 4 un, deux et trois <2h«u aux, 

«leGra\ et l-'ils, Vermont, uvoc van, gurautL» |»oiir baur-- do 20u a ôiXi mmols jar j-u i 
sans aucune jierto.

Mae.h ne à scie rondo
Machine a scie «|« travers mue pu i un cheval.
Moulins à battre mus i lu main, . apal»l*-s «le battre sept à li\ min<ds par heui 
Ha.rtiie» de « Blanchard • améliorées.
Machine* pour Hoir le beurre, un article indixp»*nsable turloui p ir les comn.er 

çanl» de beurre
Ar«ache-sou«;he».
Crible < r lumire.
Cribles pour *«-purer toul«*» «-spèces «le grains.
P*dit Semoir et Cultivateur i la main 
Charrette* à arr«»».-r.
Charrette* u loin.
Tombereau écossais
Machine pour grai»»er et laver le- rou-- i Lifting J ici 
Camion «If magasin.
Machine* a laver de toutes espèce®.
Torrteuses.
Bain) «le camp.
Chaises-hamac.
Lit de camp.
Pre-s** a loin.
Pelles à cheval ou grattoir» pour chemins
N ou* prenons aussd d»-s commandes pour 11 vigne Beaconsfield et la c- Itbr- planté 

« Prickly Comfrey i
Ceux qui ont b«*»om «l'instiument* aratoires feront bien «le venir vi.JPr mare 

assorlitneni . tout»*» nos mareharnlise- sont garanties, nos prix et m>« Cjn fitions .es
plus lui lies pour le même genre d'effets.

CHS. T. COTE ET Oie,
Bureau de Poste, Bode 134.

N. B—Nous gardons constamment un assortiment 1 mpi-t de 
disposition de c**u\ qui ont «te» n-pai.uiouv a u.re a Uur* machuie». 
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morceaux a la

C,K- fRT ET c' SOCIETE PERMANENTE
Société (le Prêts et Place­

ments de (Jut*l>ee.
(Incorporée par acte du Parlement

ARGENT A PRÊTER
La Soci»*t«'- olfre .«•» avaidages suivants
Des j.rèts de $100.00 et plus sont I..iis 

sui la garanti'.* do propriel••» foncièi < s rem­
boursables, cai'ital et intérêt pur paie- 
n ents mensuels, par trimestre oi» t u» I» s 
six moi*, 'luux de l’interet 4j *•, «-t 5 /, 
cap.iaus»-, suivant le nioiilanl emprunte.

Tout empruuieur peut depof.er en tout 
temps une somm«* d'argent dans le Dut de 
rencontrer des remboursements d'av m**' 
et sur toute somme must d«-)>os*-e, la so­
ciété paiera un intérêt

Les transactions sont confidentielle- et 
les prêt» sont terminés avec toute la dili­
gence possible.

Aucune amende n e-it (impose, su. !••- 
arrérages, un intérêt seulement à un luux 
111 CH, éfd est exige

l m )>eui obten ir des emprunts our un 
an jusqu'à dix ans

La Soc.eU- fait «b*.; p r «> t - r- ml« ir« «l> • » 
à époques fixes et ellu prèle aus-i -ur ia 
garantie de ses act.ons, à «les co îditions 
avantageuses.

fous les notaires qui feront f.xire des 
placements ù la Société auront le privilège 
«le faire les u«.tes qu>- n« . '-lieront c«-s 
transactions

Ceux qui désirent emprunter ieronl l*i*-n 
«le déposer leur demandes saus .fêlai au 
bureau de la Société, n. 13, ruoSAiM- 
Jacqucs, basse-vüle. ou ils pourront se 
procurer tous les renseignemeuts neces­
saires,

ROHKHT LAROCHE, 
Secr.-Ti'enorier.

8 avnl D8I. 226

AVIS PUBVjIC.
HKIUUKUIy If l»T du four»nlf

à DIX heures A. M.,

AUX BATISSES DU GOUVERNEMENT
GRANDE ALLl.K,

s EH \ VE MH I AA A CA A

KA BALANCE DU STOCK
DU

DEPOT DE LIVRES
—CONSISTANT KN—

Kl v res He élusse, Caries Géographe 
tjues el autres arDcles d’ecolef. 

Conditions: ARGENT COMPTAN1.

Un demande aussi «les SOUMISSIONS
pour

L ACHAT DES CRÉOITS DU DEPOT
autre» que ceux de» municipalités.

Pour informations s'adresser,de lu b«*ures 
AM. à 4 heure* 1*. M , au comptable du 
Déprêl.
Uèpnrtemnnt de l'Instruction Hubl que, 

Quebec. 2 avnl 1881.
LE SURINTENDANT 

2 avril 1881. 205-7fp»

DE

Construction des Artisans
FONDEE EN 1875,

Capital permanent 
Urumtilaiil

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . SI 00.000

..........................................82,100
Surplus au fonds permanent, 31 mars 1HS0...........................................$8,i*8 75
Surplus parts accumulantes............................................................. 5,61*2.53

Tolal surplus.................................................................$14 061.28

HI HE AC : 105, H/E SA IMPIE H HE, fiClHEC.

LH H KCTION :
S. LbSauk, écuyer, pi 
J. Pi ano*don. ecuyer.
K L KhAi-iifitv »-cuy«*r 
Jo» Awchkn, ecuyer.

sident.

L. N

ecuyer. I 
ecuver.

ou \ « r.

R., ' ice-pr s

jmcritàx-'meot

1 J. Blanchi 
I J. A. Dcf«>x 
j Georges l'Avtrs? 
i Octave Mio.nkr,

Cahhikr, écuyer.
ÜA.Ni.it: i>k ia ? iKii « LA BANQUE NATIONAL*'

La «ociét« fait l**s j rèt» hyjK)th**ca;r.*s depuis $50 0*.» et ; » u»'.
et |«vables meu»unlleinent au taux •!«> 5 capital.**'.

le > empruui«*urs n auront à payer aucun irais d'éviluali «i

NülJVEKKK ÉMISSION
Departs acciimulant«;s payables au moyen «le paiem*ats m«*n«m 1*. pendant *>x 

an», d'un «lollaret vingt cent», ce qui |>ort*‘rail i $84 le montant mensuellem ut -ou> 
cm peur chaque action, et l’actionnaire recevra alors le nionttni etiti»-r .fr sous­
cription. soit $lt;0.

L«** actionnaires d>* c**lle classe comme de celle? qui seront ouvert**- {-lue tard 
auront droit, en donnant un mois d’avis, de retirer les versement* qu'i - . liront laits 
avec I •/, .1 intérêt de plu* que «'elui que !«•» banques d’épargnes auraient fix** t IVp. que 
du retrait de ce» versements par l’actionnaire.

A. J. AKGKK, S«*« rctdii e Tr sorter.
Quebec, 17 mars 1881. lC9-2m

THÉS ! THES !
Kn itiiignsin, ou en réception par la 

voie de .New Yor k :
I )( ) OUÏTES et demi-boltè- l'h-s 
I ,UVH/ O commun, medium et choi-i

THÉ DU JAPON.
Q/ W 4 I3< MTES et demi-boRes Gongou

IJ et Souchong.

AO(ï TAKM1 BUMES 1 wantay. 11 \- 
zr\/v" lJ mjii, lui)rt*nal et Gunpowder.

—EN VENTE PAU-

WHITEHEAD & TURNER.
mars 1881. 146.

CAFÉS ! CAFÉS !
Re«,u par le RiUai'ia, voie de New-York 
frt\ OAÜë Gafes de Java Old Govern-
OU ^3 ment.

l’ar T Evangeline, voie d’Halifax

5*^ Su:s ,><),<T<) Hlt;0,
l’ar le Ûeia, voie d’Halifax :

J, arils Jamaïque.

I‘nr la voie du chemin de ferGrtud Irono . 
g*} gACS KAHMILLA.

— EN VENTE PAIC-

WHITEHEAD & TURNER.
7 mars 1881. 147

EXPOSITION 

D’ARTICLES DE MODES!

Hoirs KISIIKK rt SREPIIEKÜ
désirent annoncer à leurs pratique* qu't Ile» 
viennent de faire un « ta,âge d'articles de 
imxl»-» consistant eu

CHAPEAUX GARNIS ET NON GARNIS,
élégants bonnet» «le toilefi» i our le» din-T-, 
pour les soiree*, rubans, deute.'les, soieries, 
-alms, plume», fleur», ornement», en.

SALKKS D KMMISITION :

10. rue La Fabrique.
30 mars 1881. 195-lm

LA BANQUE
Ql KBEG, 24 uur» IS&I.

Le et après le DEUX 1 KM R jour de MAI 
prochain, cette banque paiera à ses ac­
tionnaire» un dividende «le DEUX Kl’ 
DEMI POU H CENT sur son capital peur 
le* six mois expirant le 30 avril prochain.

Le livre de liauslerl s«*ra lerm** depuis 
le 16 Jusqu'au 30 avril prochain, ces deux 
jours inclos.

La réunion gèn* raie annuelle des ac­
tionnaires aura lieu, «lans la maisou de U 
banque. A Quebec, le b mu prochain, à 3 
heures P. M.

Par crdre,
F. VE/.INA. 

CciAlier.
2¥ uiar» 188t. 10?

8077
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Société Littéraire ot Histo­
rique de Québec.

C0UECTÎ0N Â COMPUTER.
|/t numéro* suivants J» !• Gasette d» 

Quitte «snqusui pour complêUr la eollro- 
lion è l’usage île» membre*

1777. *7*. 'il, «7, ’83. ‘w* ,806‘
1107. ISU. IIJO. *SI.

L^« numéro» suivant» du . et cury. «la 
Québoc, Masquant aussi 

«OS, *9. Ml.’lt. MS. M5. 17, ’18. M9, 71. 
18, 17, U, ’29. *10, ‘II. 32, 37. 38. 43. 
*43. *Vi.

U Société ayant fait beaucoup «le frais 
pour fsir* construire une voûte A l'éjirouve 
«tu feu atln d'y conserver le» manuscrit» et 
la» archive» preci«‘U»a». »i*ruit très-recon* 
naissante enver» celui <|Ut lui ferait obtenir 
le» numéro» «le» journaux cite» plu» haut, 
ou au inoin» une partie, utin de completer 
le» series.

j. M LEMOINE, 
1'rèiiilDDt.

13 rav. 1881. IUI

G. Il» BURROUGHS
Oirtlrr d’aellêi* de binque el 

tfcit Qualifier.
Ses opérations comprennent : 

ACHATS KT VENTB DE PUUDRK D OR 

l*RKTS SUR HYPOTHÈQUES;

fS.ITKS TfRtgS KM TOUS I IErX DR Là 1*1’IS- 
»AS*:« ET DES ÉTATS-OMS ',

RACHATS DES BILLETS DR LA BAS­
QUE D'ANGLETERRE.

lETTRES-DE-CHANtlE», etc., «tC.

S'adresser au

8T LAWRENCE CHAMBERS. No 4
Rue Saint-Pierre, Basse-Ville.

14 octobre 1880. 809-12m

Sl.ivraitrs

A. J08. PAGEAU,
Irchltctte et Dessinateur,

Invite respectueu-emcnt ses amis et le 
public en general à visiter l'atelier qu il 
rient d’ouvrir au coin d«*« rues Saint-bus- 
tacbe et d'Aiguitlon, n. 23 11 espère ob­
tenir une part «lu patronage public qu'il 
seiforcera de monter t*»r une attention 
soutenue à l'exécution des ordre» qu'on lui 
confiera Les plans, les devis, portraits à 
l'estompe et portraits au crayon entrent 
dans le cadre «le sa spécialité.

11 désirerait aussi avoir un certain nom­
bre d’elèves auxquels il «tonnera. a un prix 
mod"»»*. des leçon» de dessin géométrique,
théorique et 

15 avril 18
ra« îque.

25112m

QOUSl-

LIGNE ALLAN-

Mous contrat avec le gouvernement du 
Canada pour le transport «le»

Mille» canudif unes et des Et*ti-Ïois

êO 81 —Xrrançemenls d’hiver—80-81

Ce service est effectué par des «teaœers 
en fer de première clause à double force 
motrice, biu» sur la Clyde, et dont voici .a 
liste :

Vait seaux. Ion- Comiruindonti.
nnat

PARISIAN.............-5460 Capt. J. Wxi».
SARDINIAN.......... -4650 Capt J E Dutton.
POLYNESIAN.___4100Capt. R. Brown.
SA RUÂT I W L A. Alrd
CIRCASSIAN....... 4060 Capt Smith. RSF
MURA 17.4 .V.......... 3650 Capt. J Graham.
PERCHAS............3400Capt Barclay
NU VA SCO IL4A-330Û « ai L Richardson.
HIRER N IA N........-3*34 LP. Archer. R N R
EaSPiAN .............. 3200 Capt. Trocks
AUSTRIAN ...........2700 Lt R Barrett.RNR
NESTOR IA A-....... 27«i Capt. .LG. Stephen.
PRUSSIAN............3000Capt J. Ritchie.
SCA NO! N A VIA N - 3000 Capt. II 'Vylie. 
BUENOS A ÏR £ d .53800 Cap! N. McLean
COREAN................ *000-------------------------------
GRECIAN.............~3er:0Capt. Logalhu*.
MANITOBA*........ 3150 Can McDougall.
CANADIAN ..........2600 Capt. C J Menxes.
PHOENICIAN...... -280)Capt. .las. Scoit
WALDENS IA N...-2600 Capt. Moore.
CORINTHIAN.......2*00Gait MicNiçoL
LUCERNE.............2800 Capt. K-*rr
NK WF 01 NO LA ND 1500 Caj t. Mylius. 
ACADIAN-............ 1350Capt. F. McGrath.

LES STEAMERS DE LA

LIGNE DE LA MALLE DE LIVERPOOL
Partent de LIVERPOOL et -le BOSTON 

chaque JEUDI, et d* HALIFAX chaque 
SAMEDI, arrêtant à LOCH FOYLR po«T 
prendre à bord et débarquer le» passagers 
et le» malle» qui vont en Irtande ou en 
Ecosse ou qui en viennent

DE HALIFAX.
Psaisiài*................................Samedi,
Polthmia.n.....................  •*
RaaoLtun............................... '*
‘ Mosavuj»............................ “
Circassian.......-................ “
* voie de Saint-Jean. Terreneuv<*.

Prix du passage de la I*oinle-Lc-»is : 

VIA HALIFAX,
Cabine.........-........................ .467, »77 et $87,

Suivant «es accornmodenKut»
Cabine secondaire.——  ........$45.00
Boireponl________________ ......... 31.00

■ÉT* L« passa g*.- de retour fd 4 pr.x ré­
duit.

Le » te* mer NEWFOUNDLAND Joit éta 
bbr un service d’hiver entre Halifax et 
fccmt-Jesn, Terreneuve ; le» départs oo'n 
celant »vec le» steamers qui partent de L 
verpool pour Halifax le 31 mars:—

DE HALIFAX 
Je 12 avril.

DE SAINT-JEAN, TERRE-NEUVE, 
le 18 avril.

Prix du passage entre Halifax et 
Saiol-Jean :

Cabine....... .. .............................................$20
Cabine secondaire............................... |5
Knireponl.............. ............................  6

LIGNE DE GLASGOW
Durant la saison d'hiver un vajieurjar- 

tirs chaque semaine de GLASGOW i>our 
BOSTON, (via Halifax s'il y a beu.) et 
chaque semaine de Boston directement 
pour Glasgow.

Les connaissements sont accordés à Li­
verpool et à Glasgow, aux j>oris du Con­
tinent et k tout les points du Canada et 
des Etats-Unis, et tout»*» les stations en 
Canada et aux Etats-Unis destination de 
Liverpool et Glasgow, voie de Boston ou 
Halifax.

Il y a à bord de chaque navire un 
Médecin.

t/ÊT On ne peut retenir sa chambre 
saut remettre le prix d'avance.

Four de plus amples information» s’a-
irtassr é

ALLANS, RAE KT Cie„ 
AfanU.

W asm 1881. 191

AU BON MARCHE
Coin des rues Saint-Jean et Collins,

HAUTE- VILLE.

VEXANT IPARRIVERÎ
UN GRAND ASSORTIMENT

DK

MARCHANDISES NOUVELLES
POUR LE PRINTEMPS 

« VINGT POUR CENT MEILLEUR UtRCHÊ OHE PARTOUT IIL'EUtS
Kioffes à Robes carreaulées, Pompadour et unie», 10c et plus.
lodi-noes “ “ ** Jo
Cachemires tout laine, ‘
Cordé noir, . '
Plume» d'AutrucL» de toute» les couleurs et k tou» les prix.
Kn-tout-cas. Parapluies, Parasols,
Frilling» blanc, jaune et noir, 2«: et plus.
Soie» k garniture», Serges satinées.
Satins noir et de couleurs, 45c et plus.
Tweed tout laine, 58c ••
Mellon», 4So “
Chemises blanche», 75c "

Col*. Cravsle». Bretelle». Chaursetle», Camisoles, Caleçons, enfin une vu et • 
dérablè dan» tou» le» deparleraeuls, k de» prix défiant touto competition

MT Une visite est sollicitée.

A (J BOA MARCHE.
N. CARNEAU.

Québee, 5 mars 1881. t IT ______

CftdfMX de Reel fl du Nouvel Au

R. MORGAN,
Marchand de Musique,

Desire appeler l’attention du public sur 
un assortiment d article» récemment reçus,
(s.x «aissesi où ceux qui désirent acheter 
un cadeau pour un ami pourront choisir, 
à un prix modéré. Cet assomment est trop 
considerable |>our qu’il soit possible d'en 
faire ici l’enumèration, mais on se bornera 
à mentionner deux livres qui seront bien 
S «'cueillis et formel ont un magnifique com­
plement aux œuvres musicales de la fa- 
m.lle, savoir : Chansons de la France, con­
tenant 60 des plus belles romance» fran­
çaises. etc , avec accomjsignement» com­
plets de piano-forte et accessoires. Prix : 
en brochure, $1 00 ; richement relie en toile 
bleue el doree, $1.50. Les Chansons po­
pulaire» du Canada, volume magnifique- 
ment relié dans le même genre que le pre­
cedent, sont aux mêmes prix.

Des exemplaires seront envoyés psr la 
poste franco sur la receptiou du prix spé­
cifié.

H. MORGAN.
Marchand «te Musique.

8, rue La Fabrique 
17 déc 1891 1001

2Iènte Liât annuel
na

L’ASSOCIATION D’ASSURANCE
SUR LA VIE,

EQUITABLE
DES ETATS-CXIS.

•1IKXRY B. HYDE, l>r*iJent.

SPÉCIALITÉS
Cartes Géographiques montées 

sur toile et vernies

HUB IL H X U R
Ain’iêr con>|»'èleioti>( pourvu il instruments nuMutnitj >6i 

et recftiiiiiMMit iiuRineiile <lo machines iiouvellos, nécessaire* 
au |H?rfcciiunueiufnl «lo l’url.

pkknoAnrl

Coinposé tl’ouvrieri choiiii et d,»lnô n«1!f Iftë recoimuô.

EXÉCUTE SUR COMMANDE

PORTEFEUILLES_IIVRES-IIENIOIBE
PHOTOGRAPHIES

montées sur curtes, papiers, etc.
ImutrintiRns fîTor sur cftdrinx Jlégi^lres, Livres «le c#int»labilitd «lo tout tormoU et tlimeu- 

v bions ot regies il'unfÔJ mmiôles.
KT(', ETC., ETC. ' ni

RELIURES
tienre unlique, moyen-Agê ot moderne, gtir ouvrage* !iué 

raii es ol reliât eux.

Reliures do luxe, do fjntalole et do convention

RELIURES ARTISTIQUES
Rithemcnl exécutées avec dousine f|»éci«u.\ pour cudoaux.

ALBUMS HISTORIQUES ET OE FAMILLES
Moulés et fabriqués avec JégUnco <t suliiHjé,

34, rue Canifitii, Ouébee

12 avril 1880.

A V I 8.
M. J. EUGENE DitoLKT, d«> la ri-'lt»- 

vaut société CLOU H F, H rt DRÜLK1, 
avocats, a transport.* son bureau, rue Des- 
jardjns. n. 42, vis-à-vis le Masonic Hall. 
Heures de bureau. 9 heures A. M à 5 h« ures 
V M.

lOjanv. 1881 12 g

POURQUOI OEVtZ-VOUS tMPiOVER
L'HUILE AST 1LALE V

Taicê qu elle ne fume pas les cheminées 
de lampe, ne brûle pas la mècli-, rejette 

le mauvaise o leur, donne une lumière 
puissante et sufn'iieure à celle «lu

pas
pure
gaz

LA METROPOLITAINE
Société Mutuelle de Bien fais un ce.

HT Ht: AU PRINCIPAL t—No. 215, HUE ST. JACQUES, Ma A THE \ 1.

President WM DON A HUE, tnaicbuml. Vice-President : ROBERT EVANS («le H\an» 
Brothers). Gérant Général: A. W. BISSON.

Le but de celle association est d’awwer la vie «le» a**«ocié» par un inoy«*n écono-
leur famille

Pour l'annee terminée le 31 janvier 
1810.

Montant de l'actif au 1er
janvier 1880.........................$35,980,097

Hr.VKja-............ .......................... 8,735,699

fi *.716.697 05 
DÉBOURSÉS.

Réclamations pay**es aux 
détenteur» «le polios pour 
décès, di\ iden les, \ a^urs 
remise,, escomptées et 
parvenues k maturité, 
fondation», polices Ton­
tine et annuité».................. $ 4,792.037 97

Autres déboursés comme il 
appert par l’eut détaillé. 1,513.915 06

2 a.ril 
9 «

16 - 
23 •
30 ■

A'Hif net en argent, au 31
décembre 18S0...................$38,409,8*4 02

ACTIF.
B'.ns et hypothèques..........$ 9,053.475 50
Stock les États-Unis...........  2,513,391 60
Actions de l’état, de la cité 

et autres actions autori­
sas par les lois de l’etat.

Prêts assures par «les ac­
tions des Etats-Unis et
autres.....................................

iriim**ubies.....  .....................
Argent et autr**aciifcomm«; 

il i; ; * rt | ar l’état dé» 
taille....................................... 2,422.428

Bile coûte moins que ITiuils de charbon, 
elle dure presqu’un tiers «le plus.

Vous jouvez baisser la lumière ou em­
ployer l'huile dans une veilleuse et elle ne 
donnera pis la nnindre odeur.

N’EMPLOYEZ TA» D*AUTRE lll'lLE (,'IE

L IU ILL ASTKALK DL l'KAH. 
30 mars 1881. 196

CRÉDIT FOU’1ER 
FRANCO-CANADIEN.

CAPITAL, - - - $5,000,000

Président: Thon. K. Duclkrc,sénateur, Paris 
Vice-President : Thon. J. A ChaplkaU. 

Administrateurs pour la division de *Juebc. 
L'hon. ÉL T. Paqübt,
Lhon. Isidore 1 hiuaiuevi 
El see Bavidkt, eeuy-r, M. P. P. 

Commissaire-censeur :
Fran«jois Vk.zi'\, éenj-r 

Directeur peur la même Division 
Elisée BF.\roF.r. écuyer, M. P. P 

Chef de btir'Vi L. N Carrikr, écuy r. 
Danqtie de lu Société :

La Bvv.-ik Natioaik.
Bureau à Québec :

Empick dk la Bàsqtti Ujuo!». 56, ru«* Si ni 
Pit-rre, en lac-* «lu magasin de MM. 

iieaudet et Chinic.

La Soci«*'.é fait «!^;» pr«Hs hypothécaires, 
tant dans les villes tue dan» le» campagnes, 
«je pas moms «le $250, a long terme avec 
amortissement, et a court terme sans amor- 
t.ss«*m‘*nt

Les emprunteur» n'auront à payer n« 
f/*ais d'administration, ni commisMén.

l'our renseignements, s a«lreîser au chd 
de bureau, à (Juebec,

L. N CARRIER. 
Qjebec, jg fév. ISS». 92-Gm

nuque et û la perle» «le tous ceux «)ui désir-ni laisser un certain monta ut a 
tti'ivs leur ilécea

U prix d'admission varie de $15 à $10 suivant lag*.*, et c'en tout le montiutéxige 
pour devenir associe. Pour rencontrer les dépenses du hur-au, o c., une prime annuelle 
i«> $1 a $7 50 suivant l’àge. est payalde a l’expiration «le l'année. A la mort d un d«*s 
associes, uue contribution de $1 *it exigée «te chaque membre, et lu famille du de uni 
aura droit à un montant « gai au nombre «les associes, «lans la cias».* A la«|uella u 
appartient, c'est-à-dire 2.500 pour la 1ère, 1000 pour la 2«*me et 500 pour la Jetno lors­
que la classe sera complète. . ,

Tonte» inlùrmation ultérieur**» seront «lonnée» avec pamphlets et regletn«*nts su 
Bureau «le la Soci-te, n* MU, RU K SAINT-PIERRE.

L B. DOIIOlf, \gtnt.

chas. D«ai ISB, m i» \ u ,
C. s. PARKE, M D., )E<decins. 

tjuébec, 5 novembre 1880. 88i

I«C(_

m

MACHINE A GAU P UE II

%, » i»

i—A*

i Omc.

corporation dk t,)LEnicc. ] corporation de Québec.

K. BAILI.ARGKON, Inspecteur de District

ON PEUT REALISER DE $25 AÎ30 PAR JOUR
AVEC LA

8,987,422 47

7,06 * 562 88 
8.368,363 62 !

55

Va eur de» actions sur le 
marche au dessus «lu coût 

Intérêt» accrus, loyers, et 
primes comme il appui t 
par J'elat détaillé..............

$3e ,409,844 02 

1,524,051 28

CHEMIN OE FER DE Q.. M., 0., ET 0 
Chsng3rr.cm3r.ti dHeures

A PARTIR DK

JEUDI, 23 DECEMBRE IS80.
l.es trains j>artiront comme suit : 

Mixte

1,177,707 02

Total «le l'actif au 31 déc.
1880....................................... $*1,108,602 32

Total du passif y compris 
la réserve légale pour la 
reinsurance de toute» les 
police» exhumes.............. 31^880,308 11

Ib-parl «l'Hoche- 
Jag.i pour Ottawa 

Arrived a Ottawa- 
]>**part «le Ottawa 
pour Hochet iga- 

AÂrrivée à •*

'
11.33"

12.10 •• 
10 30"

Total du 
visé .....

surplus non di-
9,228,294 12

Risques assumés en 1880... $35.170,805 0<$
R.sque»existants..................$177,597.703 VU

JAMES W. ALEXANDER, 
Vice-Prési«lent. 

SAMUHL BOKHOWK,
2e Vice-Président.

C. W. Scon, Sur. des Agença».

Washimtok, D. C., 1er sept. 1880. 
Grti». B. II. Robprtson.

l’her mon-invr,—Mon expérience me 
jtorte k recommander la méthode Tonlmn 
«le i association d'asauranc# Equitable sur 
la vi*\ comme étant le meilleur sy*t«'ime 
d asstirsnca de tous ceux que je connaisse. 
I^*s résultats probables de ma propre po­
lice dont 1» p node Tontine finit aujour­
d’hui, sont constatés dans l’étal que m’en­
voie (association, savoir:
Police 55.630 émue le 12 sept.

1870, pour..................  .$10,000 OO
Primes payées........................... 5,591 00
Valeur en argent au 1er sept.

I860................................................. . 5,924 50
Valeur payée, 1er sept. 1830...- 8,400 60

Votre, etc.,
WILLIAM N. JEFFERS,

Com. de la Mann* des K. U.

R . W.~G A l. E ,
Itérant pour fa Puissance,

157, ru* SaJit-Jttqutfi, M latréal.

T. H. MÂHOINY,
AGENT,

No- 78, rae Saint-Pierre,
QUEBEC.

H fév. 1831. 77-12m-1er sept.

6.00b» 
8 OU a a

8.00a*

7.15

Départ de llccbe- 
laga |*our Vurhec 

Arrivée à Quebec- 
D»q*rt de Québec 
pour Hochelaga..

Arrivée à Hoche-
..........................

Depart de lloche- 
lagt jiour Saint-
Jerdme................. | 5.30cm

Arrivée à hami-
Jeriime....................

l>part de Saint*
Jerdme pour Ho-
cbelaga.................i G 45a*

Arrivée à Hoehe-
laga..........................

Depart de Hochela­
ga (tour Juliette...

Arrivée è Joliette»!
Depart «le Jolietle 
pour ll>chebiga..i 

Arnv«e k iloch**-
lagft....... ................. I

Malle. 1 Kxp.

8.30av 5.15pv
i.iOi \< 9.55 *•

8 |0av 4.55 ••
l2.50r*v 9 35 •<

3.00i*m 10.00"
9.55eu 6.3Ua

lO.IÜAU 10.00e

o.OOi-M G 30a

Four creuser les Puits.

Unnau du lircf/ur d< lu t >f>

IIOrEL-DK-V ILLL,

Quebec, 3 -nril 1881.
Ams | ublic e t | .11 le pr> *--*nl -loin • >j 

la Corporation «le Qur b-*' «l**ui.-*n*1 •* 1 -a. «lu 
rant la prochaine sex*ioii •!** .1 l/ g la lure 
provin,iaio «le Quel)**--, « ••*> amendement* 
a sa «-h.n le. en lie autre», le pou von «I aug­
menter le revenu d«* la cite et d»« - aqueduc, 
et de co’iser la propin te foncière d'uppe 
s i valeur re«*,l«j ou son r«jvenu •iiuun l . 
d'a conter mixpropii«-ta r - amen*- liin-ls, 
une plu* large ran ,t « l « ■*-•?!!* *t **n
au oonsoil- b* vti;o «in* ,lr« s c**ntri-
bunbles. D émaner l« > uLoriluros pour 
racheter la dette «Je la cde.

L. A CANNON.
Greffier «la la Cil".

5 avril 1881. 213

w.

Ç&SSaî ^

B JREAU OU GREFFIER OEUClIf
HOTEL-DE-V1LLB,

Qu«-bec, 5 a-.r.l Isni

Hiiiix dru Mmjnsnis, / Imu et ,\< 
tis, >ur la titras mm 1 In s tl>l,
d (D /In riius du Pari \, 
tir lu Peser du /•« </«, m n /n: 
JUiul, il de li l‘ s‘> du 
/'inlay.

S ml 
Minin

~ f; *

■* ' * '1

* \
, * :

1 - Zi

CORPORATION DK gl.T.DKC.

l.tsUs del rutenrs m r èltcl ORI
matin >res i'èdi rules.

HOTfiL-DK-VlLLi: 

Quebec. I 2 n 184

AVIS PUBLIC est pa« i«* j r* i.i .lot * 
«pi-* le» niagasiu**, “taus «■; a;
«Il vers ni arche* ,t«* cette cil*-, x*rout louh 
«lu I <t ma i p . - 1 .
1882, à |‘Hiile|-«ir Ville, «laits :a Mtic-lr* 
se»nc- « du Conv il. d«* 11 ! I \ 4 gl Aïuc 
11-ure» «le i apres midi 'les j-ur> i-dpre; 
menliotiiiés, s.-iv««ir

Marches Monlr i!:» ■ t R. • t, . 
jour d’avril i-ouraut.

Marche»Champlain • l I- .'1 ■; >. .>
d'avril couianl.

Marches Jacques < ,*rt «-r - t Samt-h..,
I«» ‘21«* jour «l'avril coin ml

D.ins le cas où les l« «■ ■ » t.. 1 -» s ,tctu* « r.e 
v,en*lraient p-i« renum > i« r • 1 > : aux a 
jour> susdits tu lies- c()ii«.,rui--r4i«'Dl|a> 
aux comtiilons ci-sii; .île-- «>u n»* i«i». 
raient tous les arrérag* s «h iover jarro» 
«lûs, les «lus magasins, *'i nix ei »^»i. , 
‘«•ront loues a t«»ut ai-lr«* |-i;i ant qu - 
«-"tiformera alors et ié aux «htes i.-u.. 
Tons.

l u mois «le loyer d’avan *et lepm :* 
la licence |iour chaque eia > k»ront pey-s 
j ar < h i|U" lo« alan e avant t.i p. - -ai • ■ . 
émirat de bail par w u 1.1 r** al - - ij 
preæol

Chu ju«* locataire avant i- v- tt.oa . 
contrat «lu bait fourn ra i Ij t«li»Octiaa 
de Son Honneur le ni i-re «leux bonn-s 1 
siiflmaiile* cautions non la ^l t 1 * - d -u

Si Jt s batix nu aucun d'eux ne »ont ;**
AVIS PUBLIC e»l j>ar le pn'*-eTit «tonné dan » iVsjiace d»» 2* heure* ip* '

que !«:•> liste*- *1* » voleurs «h*» «liir-nut» l’»*lju«beat on i's «lemeureront at>o um«-s;
! quart-' r- de In « il de Q • b* «-, ayant <!i> it nul» «■ Hl 11 ••lî«-t et le comité lr» œietM
! «lo \ot*r à l't-ec Lion «l'un ou jdusi**iirs pro«:*'*il • rs à uue nouvelle a IJud.CâUOS.
' membre» d« » (}onununés du ( Canada p««ur i.i Les tel m*;s «t«* ttuiemenl h les autre
! «.lté de Quebec, en DSt. ont «*té l'répar****». « ondinoiis lu ba i seront annoncéspoba-
. coiiforne ajeut uinC «iifpOSll ion» «le» n« t- s queue*ot |* ar le notaire a\ant «le jrw'K
1 22 Virt . chap. 82. 2* Ve t . clu| 26. «*t .’7 
, Viet, chap. 8, et sont maintenant «1«-| n**
: a*i bureau du soussigné à riL»it*!-«i«*-Vi! «*. 
1 où l’on pourra les examiner «h* 9 heures mu 
j mutin 1 4 heures «h* l’uorès-niid , du Ql \* 
1 loR/IEMR «nr «h* MARS courant, au 
| VINGTIEME w-iir «l’AVRILpr. -h.i*n < 

<lerni«*r jour inclus : ei touo* |«**r*onrie «pi 1 
se croira l«*s«*e |«.ir l’mserli n <ui l’«»in 1 > 11 
«te von nom sur |*-s dites 11•* 1 ♦»>*. ou tmit 
électeur qui deslrer» en fair** hilh-i ■ n v 
Inirenjouier quchjt.es noms. feraiiit*«(l«*- 
manle à cet elfet, jar •* r « t. • t 1 un;.dira 
MU siJiiv-urue ie ou avant «e «tu \ IV, l- 
IEMK jour «PA VRIL prochuin.

Par ordre,
L. A CANNti.N, 
Greffier «h* La t.’de.

12 mars 1881. 158

vC -

i’H«!
RII. cour

ùdi. U

.1 lu vente 
Av.;

revenu* du parc aur ituiinaiiv sur !•• ma 
ch** i-ainl-Paul seront Vrinlii- tu [lu»lui 
et dernier ench*-ri--«*.u, du t i a-i |r 
chain au 3o avili 188.’. .1 « 11 '-tel-«l* -1 
MARDI, le 2ti.« jour «l 
DEL \ heures de . apr- 
prix s»*r.» «!«i quinz«i cents j-iaslre» * ‘ 
mémo heure «t jdm»» seront a u *■ * > '0;! • 
pour la nunne p»*i io«h* h-*- revenu» t- * 
p- -nu loin man li" Saml-I’a • ®* 1 
pr.x mx r« ni-pui-.tr»*» et d- • J *—• * Bu "
«•fn* h inlay, mise & prix qiuio* '^nt* L 
Ijuatlb’ juastre», et les mOIltSnlS «le» a1|B- 
«lications |wynhles comptant R'-s *,i)UV 
contenant les condition-* *(*ronl»lvr»rt 1 
signé» pnr le» a«lju«licataires.

Pour phia amplei
s»'r au bureau du greffi-r d** ict- !i ‘ 
i<u jour d«* In veille, de 9 li-'Ures A. " 1 
h«*ures P M.

Par or«lr«*.
L A CANNON, 
lir-ffier «1«* I» ,-1’’

6 avril 1881. 217

SüfiiTu Lillérairf il lli»lori(|«f
dp Riii’bpr*

NOUS VOULONS et sommea prêts a démontrer les faits. Corporation rie Québec
DISPARU f

Mr NOS TA HIERKS «ont mi*e*i en op«'*i:ition pnr lu FOKDK D’UN
qu’elIcM pCH K VAL, ot noue GARANTISSONS

PAR HEURE.
■reimcnt du 10 A 15 PIEDS

9.110

5.00e* 
7 25 •*

G 00 a h

8.20 •• I

(Trains locaux enl's Av. 1er )
Les Trams («arlircT « » «u station du 

Mile En«l sept minuit* • rar«l.
ter H y aura de magnifiques wagons 

! palais k chaque convoi de passager», et 
d’eieganls wagons à l.t» aux convois «le 
nuit.

I,e» trains qui vont à <)uiaouais ou en 
viennent s« relient avec les train» qui vont 
à Québec et en viennent.

Le» Tram» «lu Dimanche jiartenl do 
Montréal et de Québec à 4 i*. m.

Tous les trains vnyug* nt sur l’hcura do 
Montreal.

BUREAU GENERAL: 13, Place d’Ar- 
raes.

BUREAU DBF BILLETS: 13, Plaça 
<f ’Armes, 202. rue Sainl-Jacquaa, Montreal.

Vis-a-vis i.’Hotki. ht.-Lotus, QUEBEC.
L A. FKNKCAL, 

Hunntendant Général.
dec. 880. 10-24

liwrn 11 du Ure/Jier de lu Cité.

UüTKL-DE- VILLE.
Quebec, 18 octobre 1880. 

Avis public «*-t par le present «lonné «pm 
les «leux étages suj>«*riour» <l«« h Halle 
Champlain seront iou«>os «l’HUI *n« PRE-

------------- I Ml KH MAI proclmn.ou pour un terme plus
Norm G A HANT18SON.S QU’RLLKS CRKUSKNT AV KC SUL’GKS j h-ng »i le locaour** te «t* sir»*, pour !«■

LTIfs rrciisfut de 3 k fi pifdfl de diamètre à toute profondeur vonlttp.

DAN,S TOUTES ESPECES DE TERRE. MOLLE. SA ML O N N K U SK ol & 
TRAVERS LA i’I ERRE CALCAIRE, leu COUCHES El TUM IN RUSES 
DK CHARBON, L’ARDOISE, ot oIIon CREUSK* T LES MEILLEURS 
PUITS A TRAVERS LES BANGS DE SABLE, le» GRAVIERS et les 
TERRES ARGILEUSES.

I «>«|ll ISAM
la Ci lé,

Elles sont facilement u,t\j en o/térntwn simples dans leur construction ri -
durables !

C’est l'instrument te jtlus pratique au monde et à meilleur marche /
MST LKS TARIKhK-4 8.)NT MANUFACTURERS A NOS USINES avec le» 

meili**urs matériaux, ne1* 'les ouvriers habiles et pratiques.

DES AGENT!} ACTIFS sont «iemandé» flan» chaque romt" aux Ktnts-Unis 
et en Canada. Il loui e«ri «i.ert de grands encouragements. Demandiez notre cala- 
ogue illustre, contenan. s prix et les con-litionr.

AitiuwHK F4BRIQUES OE TARIÈRES GREAT WESTERN,

condition» et toute information 
s’a*lrevs«<r au Bur«aii du Greffier «b 
de 9 A. M. à 4 I*. M

.Par or«lie du comité de , m.lr<-h"»
L. A. CANNON. 
Greflb.r «le la Cit«i. 

t8oct. IhliÜ. 9‘23

•ÎNK PLAQUE K N Cl IVRE ‘ ' 
quelle est grav** l«* D1I*IA)MK «lelaî»^ v 
Littéraire et lli»lorqu«.

Quicon«|iie p-ui luiinerih*» mfiirm 
••ur «*et ohj«*t uhligcra l*eain up l*11 
y.mt uti mot *l*i r**uk« îneiio-iii» ici 
cm.* à la Bdiliotlmque.

S. MAC!8)NALU. 
As» -Bililioll»fC4irf- 

11 fév, 1881. 8"

SIMOft b E DARD
bKKHLANi’iÜR

No 40, rno 3<\int-NTicoiA» Palw»

<4U: hko

EN VENTE
A W.S

l*rix réiiultN.

9 juillet 1879. 610
Saint Louis, Mo.

Aux Inventeurs et Mé­
caniciens.

Comment ou obtient des Brevets. Bro­
chure «la 60 pages unvovée gratis sur ré­
ception d’estampilles hutlmnles pour paye* 
D ;osisge.

Adresser
UILMUKK. SMITH KT Cie , 

hoiliciteiirs de Brevets, 
Boite 31, Washington, D. C 

i* »t. ien. 74

CHARLES COTE
(Gradué «te l’Unix- psité Laval}

Médecin et Chirurgien
153, UUE DES FOSSES 

17 mal 1880. S65

VALES MOT ,iUUS i*i'« i» v i *..vL a a 
PlîUH fcuivMil», savoir 
Uifc, 45 pou< e» cylimJr t--c«la«J" coursa 
lit ux, 40 “ *• 10 ■
Uni, 30 " •• 8 *•
Un, 20 *' “ 0 “ '•
Un, 26 “ '• 8 ••
Un, 42 «• " 10 "
Un, 18 **
Deux, 22 41 1

Pour de plu» amples lnfrrmations s’n 
drenv*raii hur«»aii«l«* la Compagnie «lenu- 
vig ot ion k -vapeur du Saint-La tirent, «jua 
Simt-Andne

A. OA HOU H V, 
Secrétaire.

7 mars 1881. 141

poêle» «h* cuisine 
doubt*'» ol sitiipl*-- 

lor janvier 1879.

March*'"11
inanufsdSf* 
,je FVrM*B,f' 
il nrlu P^ 
ni»,

élani|'*‘»-
Kd uro.-êP1

ilfiail*
Ainsi'l'" v 

Clulnr» ^ 
t «-ni» ur». r 
.ur»* *rP* 
• i frsi

scrl'"irnl 
|\vi*Lolbini'Tf

18 |«OtlCOS
•l«l

Publié pnr 
ffinn'iir-o'lileur, sou» 
GOTK e« cm., no. I*»

AUGUSTINCO^ J’

la raison '
___
vis-4-vi» la Place .FArme* on ■' M
Québe«\ le «tu Augustin , j-n
domicile au No 3, rue Haine , 
cité


